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La Chambre des représentants mobilisée pour
répondre aux exigences de la situation sanitaire 
Habib El Malki se réunit avec les chefs des groupes et groupement parlementaires

Les différentes compo-
santes de la Chambre des
représentants sont mobili-
sées pour répondre aux

exigences de la situation sanitaire en
veillant à assumer ses rôles d'accom-
pagnement, de contrôle et de ques-
tionnement, a affirmé l'institution
législative dans un communiqué.

"La situation que nous vivons ne
devrait en aucun cas impliquer une
cessation pure et simple de nos ac-
tivités", d'autant plus que la Cham-
bre, toutes composantes
confondues, est soucieuse d’agir en
fonction des exigences de la situa-
tion sanitaire", souligne un commu-
niqué de la première Chambre

publié à l'issue d'une réunion lundi
du président Habib El Malki avec
les chefs des groupes et groupement
parlementaires.

La Chambre tient à remplir ses
fonctions d'accompagnement, de
questionnement, de contrôle, de
proposition de solutions et d'alter-
natives, au même titre que les divers
autres acteurs que sont l'école, les
institutions vouées à la production
et au commerce pour répondre aux
besoins des populations.

Dans ce contexte, il a été
convenu des formalités de présence
lors de la séance d'ouverture à la ses-
sion du printemps qui aura lieu le 10
avril conformément à l'article 65 de

la Constitution, ainsi qu'au cours des
séances suivantes.

Les participants à la réunion ont
aussi convenu de tenir deux séances
plénières consacrées aux questions
de politique générale auxquelles ré-
pond le chef  du gouvernement. 

La première qui se tiendra le 13
avril sera consacrée au thème des
"retombées sanitaires, économiques
et sociales de la propagation du co-
ronavirus et les mesures prises pour
faire face à la pandémie".

Il a également été décidé de pro-
grammer des séances hebdoma-
daires pour les secteurs de la santé,
de l'intérieur, de l'agriculture, de la
pêche maritime, du développement

rural, de l'eau, des forêts, de l'écono-
mie, des finances, de la réforme de
l'administration, de l'industrie, du
commerce, de l'économie verte et
numérique, de l’éducation nationale,
de la formation professionnelle, de
l'enseignement supérieur, de la re-
cherche scientifique, de l'emploi et
de l'insertion professionnelle.

L'ensemble des composantes de
la Chambre ont souligné au cours de
cette réunion l'importance particu-
lière des travaux de l’institution lé-
gislative en ces circonstances
exceptionnelles, en termes notam-
ment de communication avec l'opi-
nion publique.

Elles se sont également félicitées
de l'élan de solidarité enclenché en
vue de faire face aux répercussions
de la pandémie, rappelant que "les
Marocains ont su surmonter bien
d'épreuves grâce aux valeurs de so-
lidarité et d'entraide qui les ani-
ment".

Les membres de la Chambre ont
salué avec fierté les efforts et les ini-
tiatives lancées par S.M le Roi Mo-
hammed VI sur les plans sanitaire,
économique et social, afin d'accom-
pagner les mesures découlant de
l'état d'urgence sanitaire.

Dans le même contexte, un
hommage a été rendu au gouverne-
ment, aux institutions et à la société
et la Chambre a, dans ce cadre, ex-
primé sa profonde gratitude au per-
sonnel de la santé, aux Forces
Armées Royales, à l'administration
territoriale, à la Sûreté nationale, à la
Gendarmerie Royale, à la Protection
civile et aux Forces auxiliaires, au
corps enseignant, aux médias, à la
société civile et au secteur privé.

Evacuation du plus grand marché de Laâyoune
Les marchands ambulants de Rheiba transférés vers un marché pilote situé près du quartier Al Hizam

Les marchands ambulants de
Rheiba, le plus grand marché
populaire de la ville de

Laâyoune, ont été évacués lundi vers
des locaux modernes et répondant aux
normes d'hygiène et de sécurité, dans
le cadre des mesures préventives contre
les risques de propagation du corona-
virus (Covid-19).

Les marchands de fruits et légumes,
de poissons et d’autres produits, ont été
transférés vers un marché pilote situé
près du quartier Al Hizam, offrant plus
d’espaces aux commerçants pour expo-
ser leurs produits ainsi que de meil-
leures conditions de salubrité.

Le marché, qui connaît une grande
affluence jusque tard dans la soirée et
qui a planté son décor au milieu de plu-
sieurs quartiers populaires, constitue en
effet une menace pour la santé des ri-
verains et de tous les habitants de la

ville, dans le contexte de la pandémie
de Covid-19.

La commune de Laâyoune, qui a
mené cette opération en collaboration
avec les autorités locales, a déployé
d’importants moyens humains et logis-
tiques pour que l’installation des mar-
chands ambulants de Rheiba dans les
nouveaux locaux se déroule dans de
bonnes conditions.

Avant de recevoir ses nouveaux lo-
cataires, le nouveau marché a fait l’objet
d’une grande campagne de désinfec-
tion et de stérilisation, à l'image des au-
tres espaces et lieux publics de
Laâyoune.

Les responsables de la commune
assurent que cette opération d'évacua-
tion s’inscrit dans le cadre des diffé-
rentes mesures de précaution et de
prévention prises par les autorités lo-
cales et les élus contre de possibles

risques de transmission du coronavirus.
Elle fait partie également, selon les

mêmes sources, du plan d’actions de la
commune visant l’organisation du sec-
teur informel et l’amélioration du cadre
de vie des populations.

D’autres marchés populaires pou-
vant constituer une menace pour la
santé des habitants et la beauté de la
ville, seront également concernés par
cette opération d’évacuation, a-t-on as-
suré de mêmes sources.
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La durée 
d’infectiosité 
du Covid-19 sur
les différentes
surfaces partage
les spécialistes 

On ne saurait parler de durée 
de survie, le virus n’étant pas 

à vrai dire vivant

Ça ne vous aura certaine-
ment pas échappé. Depuis
quelques semaines, on en-

tend tout et son contraire en ré-
ponse à la question : « Risque-t-on
d’être infecté en touchant avec ses
mains des surfaces qui sont ou ont
été en contact avec des malades
du Covid-19 ? » Ce dont on peut
être sûr, c’est que le risque existe
selon les scientifiques qui ont
tenté d’établir la durée de survie
du nouveau coronavirus. En re-
vanche, ces durées sont à prendre
avec des pincettes car elles sont
impactées par la façon dont les
mesures ont été prises par les
chercheurs. Explications. 

Le temps de maintien 
de l’infectiosité 

Selon les deux principales
études scientifiques publiées à ce
jour sur la question, la stabilité du
SARS-CoV-2 est intimement liée
aux types de surfaces. Publiée le 6
février dans le Journal of  Hospital
Infection, la première étude a
d’abord testé la résistance du virus
sur huit surfaces différentes, avant
de faire la même expérience avec
d’autres coronavirus tels que ceux
à l’origine du SRAS de 2003 ou du
MERS de 2012. Cette expérience
a révélé que le virus avait la capa-
cité de persister sur les huit sur-
faces entre deux heures et six
jours. Des durées qui peuvent être
moins longues selon la tempéra-
ture ambiante et notamment à

l’approche des 30 °C. 
Plus en détail, sur l’acier, le

verre ou encore la céramique, les
scientifiques ont retrouvé des
souches viables du virus jusqu’à
cinq jours après pulvérisation. Par
contre, ils ont été dans l’incapacité
de mesurer la quantité retrouvée
sur chacune de ces surfaces. Si sur
le plastique, des résultats assez va-
riables allant de deux à six jours
ont été obtenus, sur le latex et
l’aluminium, quelques heures (8h
à peu près) suffisent à tuer toutes
les souches. 

Selon les auteurs d’une se-
conde étude plus récente, publiée
le 17 mars dans le New England
Journal of  Medicine, sur le carton,
le cuivre ou dans l’air, les durées
de persistance semblent infé-
rieures à celles de la première
étude citée. Ainsi, on y apprend
que le virus peut résister trois
heures en aérosols et trois jours au
maximum sur l’acier et le plas-
tique. Sur le carton, on parle de
valeur intermédiaire de l’ordre de
24h. 

A la lumière des différences de
résultats entre les deux études, le
flou persiste et du coup on ne sait
plus où donner de la tête. Mais au-
delà de toutes ces divergences, les
deux études s’accordent sur le fait
que le plastique et l’acier représen-
tent les surfaces favorites du virus.
Là où sa stabilité a été la plus
longue. Mais quand même, les dif-
férences de résultats interpellent.
Interrogé par « Le Monde », As-
trid Vabret, chef  du service de vi-

rologie du CHU de Caen et spé-
cialiste des coronavirus,  se veut
optimiste. « Ces études sont im-
portantes pour donner une idée,
un ordre de grandeur du temps
pendant lequel le virus reste infec-
tieux », assure-t-elle tout en préci-
sant : « Il ne faut pas s’accrocher à
un chiffre précis, parce que ça ne
correspond à rien dans le vivant.
L’intérêt de ces études, c’est que la
façon de compter est la même
pendant toute la durée de l’expé-
rience, la comparaison entre deux
surfaces reste valable». La spécia-
liste conclut en faisant le point sur
une erreur largement répandue : «
Il est impropre de parler de « sur-
vie » du virus, étant donné que le
virus n’est pas réellement vivant.
On parle plutôt de maintien de
l’infectiosité, combien de temps il
reste infectieux ».  

Le risque de 
contamination

Aujourd’hui, le risque de
contamination en touchant des
surfaces infectées est très difficile
à cerner. D’ailleurs, les chercheurs
desdites études soulignent bien
que la transmissibilité du virus aux
personnes qui entreraient en
contact avec des surfaces infectées
n’est pas démontrée, faute de don-
nées. La principale donnée man-
quante est la quantité du virus
suffisante pour générer une infec-
tion. Pourquoi ? Car cela change
du tout au tout l’interprétation des

durées de persistance du virus. De
toute évidence, si la dose infec-
tante est minime, cela revient à
dire qu’une surface reste infec-
tieuse bien plus longtemps que si
cette dose infectante est élevée.   

Nettoyer tous les 
produits que l’on touche

Finalement, la difficulté de
faire ses courses ne réside pas uni-
quement dans les longues files
d’attente ou l’absence de certains
produits, il y a aussi cette crainte
de faire rentrer chez soi des em-
ballages infectés par le virus. Ré-
sultat, on les nettoie comme
jamais on ne l’a fait auparavant, en
passant tout ce qui peut avoir été
touché par d’autres à l’eau de Javel
diluée. D’après le professeur Va-
bret, cette recommandation est

aussi anxiogène qu’excessive : « Si
vous vous lavez les mains réguliè-
rement, et que vous ne les portez
pas à votre bouche, vous éliminez
ce que vous auriez pu ramasser».

Donc finalement, s’acharner à
nettoyer des emballages est certes
rassurant, mais pas plus utile que
de se laver les mains après avoir
fait les courses. Logique, les mains
étant le principal vecteur de trans-
mission. Par contre, il est utile de
nettoyer et désinfecter vos sur-
faces de travail. Enfin, il existe une
autre surface pour laquelle les
données de résistance du virus
sont inexistantes : le textile. Plu-
sieurs scientifiques expliquent à
ceux  qui veulent les croire, que le
virus est facilement détruit à 30
°C. Mais en l’absence de données
scientifiques, difficile d’être ras-
suré.  

Chady Chaabi 

Condoléances
Suite au décès du doc-

teur Ahmed Bourra, le pré-
sident et les membres de
l’Association Arts et Cul-
tures tiennent à présenter
leurs condoléances les plus
attristées à la famille et aux
confrères du regretté.

Puisse Dieu avoir l’âme
du défunt en Sa Sainte Mi-
séricorde.

Nous sommes à Dieu
et à Lui nous retournons.

LIBÉRATION MARDI 2 AVRIL 2020
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Le Haut tribunal rabbinique appelle
au respect des mesures préventives 

Le Haut tribunal rabbinique du
Royaume du Maroc a appelé la
communauté juive mondiale à

respecter les règles et les mesures pré-
ventives prises par chacun des pays
dans lesquels elle se trouve en vue d'en-

diguer la propagation du coronavirus.
"Faire preuve de sagesse en se sou-

mettant aux décisions nationales prises
face à cette pandémie mondiale est né-
cessaire et fondamental pour contenir la
propagation du virus", souligne le rabbin

Yoshiyahu Yosef  Pinto, président du
Haut tribunal rabbinique, dans un com-
muniqué.

Le rabbin Yoshiyahu Yosef  Pinto
juge indispensable de ne pas céder à la
psychose, de faire preuve de civisme et
de rester vigilant durant ces périodes de
distanciation sociale et de confinement,
estimant important de rester bienveillant
envers autrui tout en respectant les rè-
gles du confinement, pour notre sécurité
à tous.

Il a également loué les Hautes ins-
tructions Royales qui permettront de
“mener à bien cette crise sanitaire sans
précédent et de préserver le peuple ma-
rocain si cher”.

“Le Royaume du Maroc, sous la
conduite éclairée de Sa Majesté le Roi
Mohammed VI, que Dieu l'assiste, fait
l'objet de mes prières. Nous nous te-
nons à côté de Sa Majesté et prions
Dieu avec force, pour l'accompagner
dans cette épreuve dans la sérénité”, in-
siste-il.

Le président du Haut tribunal rabbi-
nique exprime aussi son soutien aux
membres de la communauté juive maro-
caine testés positifs au Covid-19. 

Intensification de la lutte
contre le coronavirus à Tinghir
Les autorités locales à Tinghir in-

tensifient leurs efforts au niveau
des différentes communes de la

province, dans le cadre de la mise en
œuvre des mesures de prévention et de
lutte contre la propagation du nouveau
coronavirus (Covid-19).

Les efforts des autorités sont centrés
notamment sur l’encadrement et le
contrôle du respect de la restriction de la
circulation, en application des recom-
mandations du comité provincial de
veille qui tient des réunions régulières à
ce sujet, en présence des agents d’auto-
rité, ainsi que des représentants des ser-
vices sécuritaires, des départements
concernés, de la médecine militaire et
des présidents des communes relevant
de la province.

Lors de ces réunions, l’accent est mis
sur la nécessité pour les communes ter-
ritoriales de la province d’intensifier
leurs efforts visant à endiguer la propa-
gation du nouveau coronavirus, notam-
ment en poursuivant les opérations de
désinfection et de stérilisation des admi-
nistrations et lieux publics.

Les participants ont souligné l’impor-
tance de redoubler d’efforts aussi en ma-
tière de sensibilisation des habitants de
la province aux dangers du Covid-19 et
à la nécessité de se conformer stricte-
ment aux mesures imposées par l'état
d’urgence sanitaire.

Les habitants de la province de Tin-
ghir ont réagi positivement aux mesures

préventives visant à limiter la propaga-
tion du virus, saluant les décisions prises
dans ce sens par les autorités compé-
tentes et qui sont de nature à protéger
leur santé.

A cet égard, le président du Conseil
communal de Boumalne Dadès, Moha-
med Kacha, a relevé que cette commune
a adhéré, conformément aux exigences
du devoir national, aux efforts de mise
en œuvre des mesures préventives contre
le nouveau coronavirus.

Il a ajouté, dans une déclaration à la
MAP, que la commune prend part, en
coordination avec les autorités pu-
bliques, aux campagnes de sensibilisation
contre ce virus ayant pour but, en outre,

d'inciter les habitants à rester chez eux
dans cette conjoncture délicate.

Mohamed Kacha a indiqué que la
commune de Boumalne Dadès a mené
des opérations de désinfection et de sté-
rilisation des administrations publiques,
des marchés et d'autres lieux publics.

Le ministère de l’Intérieur avait dé-
crété l'état d'urgence sanitaire pour pré-
server la santé et la sécurité de la société
marocaine.

Un communiqué du ministère avait
affirmé que cette décision s'inscrit dans
un esprit de responsabilité et de solida-
rité nationale et après la constatation de
la contamination de citoyens résidant au
Maroc par le nouveau coronavirus. 

Fake news
La séquence vidéo diffusée par l’un des

portails médiatiques électroniques sous le
titre "Une déclaration très dangereuse
d’infirmières d’un hôpital public à Marra-
kech: les malades infectés par le coronavi-
rus meurent puisqu’ils sont traités par des
médecins stagiaires", est ancienne et n’a
aucun lien avec la conjoncture que connaît
le pays, a indiqué l’administration du Cen-
tre hospitalier Ar-Razi. 

Dans une mise au point à la suite de la
diffusion par un support médiatique élec-
tronique de cette vidéo, l’administration
souligne que cette séquence est une décla-
ration d’une infirmière à un support mé-
diatique durant la période d’arrêt du travail
du complexe chirurgical relevant de l’hô-
pital Ar-Razi et n’a aucun lien avec la
conjoncture que connaît le pays. 

La direction du Centre hospitalier ex-
prime son étonnement quant à l’exploita-
tion par certains supports médiatiques de
cette conjoncture et la diffusion de décla-
rations anciennes qui n’ont aucune relation
avec la situation épidémiologique que
connaît le pays, ajoute la même source.

Elle se réserve, par ailleurs, le droit de
poursuivre en justice quiconque  portera at-
teinte à la notoriété de l’établissement, faisant
savoir que le parquet sera avisé des faits liés
à ce sujet pour prendre les mesures néces-
saires et entamer les poursuites judiciaires. 

Contrôles
La commune de Tanger a décidé, en

coordination avec les différents acteurs du
marché des produits agricoles qui transi-
tent par le marché de gros, de fixer quoti-
diennement les prix des principaux fruits
et légumes.

La commune veille, depuis le 20 mars,
à publier la liste des prix des fruits et lé-
gumes quotidiennement, afin d'en infor-
mer l'ensemble des marchands du marché
de gros et les citoyens, de façon à mainte-
nir la stabilité des prix.

Selon la commune de Tanger, cette dé-
cision s'inscrit dans le cadre de sa mobilisa-
tion totale pour lutter contre la propagation
du nouveau coronavirus, et intervient en ap-
plication du communiqué conjoint du mi-
nistre de l'Intérieur et du ministre de
l'Industrie, du Commerce, de l'Economie
verte et numérique, du 20 mars 2020.

Equipements
Le conseil de la région de Rabat-Salé-

Kénitra a alloué une enveloppe budgétaire
de 20 MDH pour l'acquisition d'équipe-
ments de désinfection.

Ce montant est mobilisé, en coordination
avec le wali de la région, pour acquérir des
produits et matériel de désinfection, dans le
cadre de l’engagement du conseil de la région
dans les efforts déployés par le Royaume
pour endiguer la pandémie du coronavirus, a
indiqué le conseil de la région de Rabat-Salé-
Kénitra dans un communiqué.

Dans ce contexte, les dispositions ad-
ministratives et financières nécessaires se-
ront engagées pour l'acquisition et la
distribution de ces produits et matériel en
coordination avec les services de la wilaya
dans chacune des préfectures et provinces
relevant de la région. 

Brèves
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«Le diagnostic biolo-
gique du Covid-19 » a
été le thème de la
deuxième rencontre

interactive lancée en direct mardi par
le ministère de la Santé, à travers sa
page officielle sur Facebook, dans le
cadre de son programme de renfor-
cement de la communication avec
l’opinion publique qui vise à répon-
dre aux questions des citoyens
concernant divers aspects liés à la
pandémie du coronavirus.

Cette rencontre a été encadrée
par le Dr. Amina El Honsali, chargée
de communication à l'Institut natio-
nal d'hygiène (INH), qui a mis en lu-
mière les différents acteurs impliqués
dans le diagnostic biologique de l'in-
fection par le virus, un processus qui

vacille entre la suspicion d'infection
et la transmission des résultats défi-
nitifs des analyses du laboratoire.

Ce diagnostic de la maladie vise
à vérifier et de suivre les infections,
a-t-elle expliqué, notant que le minis-
tère s'appuie jusqu'à présent sur trois
laboratoires de référence pour effec-
tuer les analyses biologiques liées au
virus, à savoir l'Institut Pasteur du
Maroc, l’INH et l'hôpital d'instruc-
tion militaire Mohammed V de
Rabat.

Après que le cas suspect contacte
les autorités compétentes en matière
de communication et de consultation
au niveau du ministère de la Santé, à
travers les numéros mis à la disposi-
tion des citoyens, des échantillons se-
ront prélevés et transmis à l'un des
trois laboratoires pour effectuer les
analyses, a expliqué Dr. Amina El
Honsali.

Le Covid-19 cible les cellules du
système respiratoire humain, a-t-elle
dit dans sa présentation de la mé-
thode d'extraction des échantillons,
affirmant que deux échantillons de
sécrétions sont prélevés au niveau du
nez et de la gorge, et sont conservés
de manière sécurisée dans des réci-
pients spéciaux avant d'être transfé-
rés dans différents laboratoires du
pays.

Mettant l'accent sur les services
fournis 24h/24 par les équipes sani-
taires, la responsable a expliqué que
ces échantillons sont analysés par la
technique de la "réaction en chaîne
par polymérase" (Polymerase chain
reaction - PCR), basée sur l'extrac-
tion de l'ADN du virus, un processus
qui prend entre cinq et six heures

pour obtenir le résultat final, avant
d'être envoyés à la Direction de l'épi-
démiologie et de lutte contre les ma-
ladies du ministère de la Santé afin de
prendre les mesures nécessaires.

Répondant à une question sur le
nombre "réduit" des analyses effec-
tuées au Maroc, en comparaison avec
d'autres pays, Dr. Amina El Honsali
a indiqué que les laboratoires autori-
sés à prendre en charge ces analyses
sont capables de traiter les prélève-
ments qui leur sont transmis durant
cette phase, dans le cadre de l'inter-
action avec les personnes qui com-
muniquent avec le ministère quand
elles sentent des symptômes.  

Soulignant que les CHU dispo-
sent des techniques de dépistage du
Covid-19, elle a noté que la propaga-
tion actuelle de l'épidémie ne néces-
site pas la mise à contribution de ces
centres, ajoutant que les hôpitaux ré-
gionaux, provinciaux et universitaires
seront sollicités si la capacité des la-
boratoires est dépassée.  

S'arrêtant sur la technique de dé-
pistage rapide du Covid-19, soulevée
dans plusieurs pays, l'experte a fait sa-
voir que l'Organisation mondiale de
la santé n'a jusqu'ici pas approuvé
cette méthode.  

Dr. Amina El Honsali a appelé
les personnes présentant des symp-

tômes d'atteinte du virus à prendre
attache sans tarder avec les services
spécialisés afin d'éviter des complica-
tions, soulignant la nécessité d'obser-
ver les mesures de confinement
sanitaire et de suivre les directives des
autorités et les conseils du ministère.  

La première rencontre interactive
lancée par le ministère de la Santé sur
sa page officielle Facebook avait
traité de la question "Que faire en cas
de soupçon de contamination au
Covid-19 ?". Elle a été animée par
Dr. Ahmed Rguig, chef  du service
de contrôle des épidémies à la direc-
tion de l'épidémiologie et de lutte
contre les maladies au ministère. 

Des patients guéris du
coronavirus ont livré,
mardi à Meknès, des
témoignages sincères

exprimant leur reconnaissance au
personnel médical de l'hôpital Sidi
Saïd pour l'attention médicale de
qualité dont ils ont été entourés, du-

rant toute la période d'hospitalisa-
tion. Lors d'une réception organi-
sée en leur honneur, les quatre
premiers patients rétablis, qui
étaient admis dans la cellule d'isole-
ment médical dudit hôpital, ont fait
part de leur considération et leurs
remerciements pour la prise en
charge médicale "exemplaire" dont
ils ont bénéficié.

Un jeune qui avait contracté le
virus en Espagne s'est dit, dans une
déclaration à la MAP, reconnaissant
envers l'ensemble du staff  médical,
qui s'est "occupé de lui dans de très
bonnes conditions", mettant l'ac-
cent sur "les sacrifices consentis par
le personnel médical dans sa lutte
contre cette pandémie".

"Les services médicaux ont as-
suré un suivi régulier de l'état des
patients, et nous avons été pris en
charge dès l'apparition des premiers

symptômes, dans le respect des
conditions d'hygiène et avec le sou-
tien psychologique requis", a indi-
qué, quant à elle, une patiente, qui
faisait partie d’un groupe de tou-
ristes de retour d’un voyage en
Egypte.

"Nous avons commencé à ré-
colter les fruits des efforts consen-
tis en enregistrant le rétablissement
de quatre cas à l'hôpital de Sidi
Saïd", s'est félicité le directeur régio-
nal de la santé à Fès-Meknès, Mehdi
El Bellouti, saluant les efforts
consentis par les équipes médicales
civile, militaire et technique, ainsi
que par les autorités locales et les
différents acteurs pour faire face au
virus.

Un total de 43 cas, dont 5 admis
dans l'unité de réanimation, sont
pris en charge à l'hôpital Sidi Saïd,
a-t-il fait savoir, soulignant que la si-

tuation est "rassurante" et les tests
se poursuivent pour identifier les
éventuels cas de guérison.

Le chef  du service de réanima-
tion de l'hôpital Mohammed V et
de l'unité de réanimation chargé du
coronavirus, Mustapha Akkaoui,
s'est arrêté, lui, sur les conditions de
prise en charge des patients à l'hô-
pital Sidi Saïd, ajoutant qu'une réu-
nion scientifique est tenue de
manière quotidienne pour assurer le
suivi des tests et l'évolution de cer-
tains cas.

Le même responsable a rassuré
que les traitements nécessaires sont
disponibles et les besoins des ca-
dres médicaux sont satisfaits à
temps, appelant les citoyens à res-
pecter les consignes de confine-
ment sanitaire et les mesures
préventives prises par les autorités
compétentes.
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"Diagnostic 
biologique du
Covid-19", choisi
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de la deuxième
rencontre 
interactive 
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Des patients guéris du coronavirus livrent leurs témoignages 
L'hôpital Sidi Saïd de Meknès mis sur les devants de la scène
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Des sans-abris hébergés par des ONG de Tanger

Des activistes de la société civile
ont lancé, au quartier Béni Ma-
kada à Tanger, une initiative vi-

sant à héberger un ensemble de sans-abris
et de personnes sans domicile fixe durant
l'état d'urgence sanitaire.

L'aménagement de "l'espace citoyen
de cohabitation" s'inscrit dans le cadre de
la contribution de la société civile à Tan-
ger, plus particulièrement au quartier Béni

Makada, aux efforts visant à prendre en
charge cette frange de la société, a indiqué
Hafid Chenghaou, un acteur de la société
civile et l'un des superviseurs de cette ini-
tiative, précisant qu'il s'agit de fournir un
hébergement, de la nourriture et de l'hy-
giène aux sans-abris.

Le but de cette initiative est de protéger
cette frange de la société, qui peut présenter
un danger pour elle-même et pour la société

durant l'état d'urgence sanitaire, puisque ces
personnes peuvent constituer un canal de
propagation du nouveau coronavirus, a-t-il
expliqué, notant que cette initiative reflète
l'importance qu'accorde la société civile
pour la créativité et la prise d'initiative dans
le cadre du soutien des efforts nationaux de
lutte contre la propagation du virus.

Cette initiative a débuté lorsque
l'homme d'affaires Mansour Ajoûd a mis

à la disposition de la société civile un bâ-
timent comprenant 5 appartements pour
mettre en oeuvre la démarche, avant de
faire appel aux habitants de Tanger le 21
mars pour participer à l'aménagement de
ce bâtiment, a-t-il poursuivi. 

Ces travaux ont été effectués dans les
deux jours qui suivent, pour permettre le
lancement des opérations de collecte de
dons pour financer l'achat des équipe-
ments ménagers.

Selon Hafid Changhaou, le bâtiment a
été entièrement équipé au bout de cinq
jours avec environ 100 lits pour recevoir les
sans-abris dans des conditions humaines,
tandis qu'une alimentation équilibrée leur
sera prodiguée sur place, à hauteur de quatre
repas par jour, après l'aménagement d'une
cuisine dans le bâtiment.

Les dernières touches pour aménager
complètement le bâtiment sont en cours
de réalisation pour commencer à recevoir
les personnes sans domicile fixe, a-t-il af-
firmé, faisant savoir que cette opération se
déroulera sous la supervision des autorités
locales, et avec l'orientation de la déléga-
tion de la santé pour éviter une quel-
conque contamination au sein du
bâtiment. De l'eau chaude, de nouveaux
habits, des lits et des couvertures seront
ainsi mis à la disposition de ces sans-abris.

Par ailleurs, un programme spécifique
de sensibilisation sera mis en place pour
ces personnes, dont les compétences né-
cessaires à la vie courante seront renfor-
cées dans l'espoir de les intégrer dans la
vie professionnelle et leur permettre de
poursuivre une vie normale après l'état
d'urgence sanitaire. 

Branle-bas de combat à Guelmim-Oued Noun
Toutes les dispositions néces-

saires ont été prises pour faire
face à la propagation de la

pandémie du coronavirus (Covid-19),
a indiqué le directeur régional de la
santé de Guelmim-Oued Noun,
Moulay Abdallah Safi. 

Un dispositif  de surveillance et de
suivi a été mis en place pour assurer
l'implication et la coordination entre
les autorités locales, les conseils élus
et l'Agence de développement des
provinces du Sud du Royaume, a-t-il
déclaré à la MAP.

Il a souligné que les délégations
provinciales de la santé de la région
ont mis en place un plan d’action qui
identifie notamment les lieux de diag-
nostic des cas suspects et l’aménage-
ment des blocs dans tous les
hôpitaux pour les accueillir.

Il a ajouté que le ministère de la
Santé s'efforce de fournir aux ser-
vices de la santé de la région les équi-
pements et le matériel de protection
pour les analyses de laboratoire, ainsi
que les médicaments, en particulier
ceux contenant de la chloroquine, qui
sont actuellement utilisés dans le trai-
tement des patients au niveau natio-
nal.

Concernant la situation épidémio-
logique au niveau de Guelmim-Oued
Noun, le responsable a assuré qu'il
existe jusqu'à présent un seul cas,
dont "la santé est stable et bonne",

appelant les citoyens à rester chez eux
pour contribuer à la lutte contre la
propagation de ce virus.

A l’instar des autres régions du
Royaume, une équipe de la médecine
militaire se trouve actuellement à
l’hôpital régional de Guelmim pour
appuyer le staff  médical civil dans la
délicate mission de lutte contre la
propagation du Covid-19.

Cette initiative s’inscrit dans le
cadre de la mise en œuvre des
hautes instructions de S.M le Roi
Mohammed VI, chef  suprême et
chef  d'état-major des Forces Ar-
mées Royales (FAR), afin que les
différents services et départements,
dont ceux de la médecine militaire,
prennent part à la lutte contre cette
pandémie.

289 personnes prises
en charge à Marrakech
Des activistes de la société civile à Marrakech ont

lancé une campagne de solidarité destinée à
venir en aide à 289 personnes en situation diffi-

cile et en situation de rue et ce, dans le cadre des efforts
déployés par les autorités compétentes pour enrayer la
propagation de la pandémie du nouveau coronavirus
(Covid-19). Cette action humaine et d'entraide menée par
l’Association Al Bir Wa Ihssane, en coordination avec la
wilaya de la région Marrakech-Safi, a démarré avec l’en-
trée en vigueur de l’état d’urgence sanitaire, décrété en
tant que mesure préventive visant à lutter contre la pro-
pagation du coronavirus (Covid-19).

Cette initiative, hautement saluée par les habitants
de la cité ocre, vise à prêter main forte à ces personnes
vulnérables dont 261 hommes, 27 femmes et un enfant,
tout en leur garantissant un hébergement décent à Dar
Al Bir Wa Ihssane à Hay Mohammadi, en ces circons-
tances exceptionnelles que traverse le Royaume.

Ainsi, on a veillé à ce que toutes les conditions de
confort et de bien-être soient réunies (bain, vêtements,
alimentation saine...) afin que les personnes prises en
charge puissent bénéficier d'un accueil et d'un séjour
agréables. L'objectif  est également d'atténuer leurs souf-
frances en cette circonstance exceptionnelle due à la
propagation du Covid-19.  

Par la même occasion, il a été procédé à l'organisa-
tion de repas collectifs au profit des bénéficiaires, aux
côtés de migrants issus de pays subsahariens.  Ce geste
qui intervient dans le sillage des mesures préventives et
proactives mises en œuvre par les autorités locales et les
acteurs associatifs en vue de contenir la propagation du
coronavirus, se veut l'illustration des valeurs de solida-
rité et d’entraide qui caractérisent la société marocaine.
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Le nouveau coronavirus a
tué plus de 42.000 per-
sonnes dans le monde,
dont les trois-quarts en

Europe, et la pandémie, qualifiée par
l'ONU de pire crise à laquelle l'hu-
manité ait été confrontée depuis
1945, menace désormais de sub-
merger les Etats-Unis.

Deuxième pays du monde le
plus endeuillé par la pandémie, l'Es-
pagne a annoncé mercredi avoir en-
registré un nouveau record
quotidien de 864 morts en 24
heures, passant la barre des 9.000
morts.

Deux mois après la détection
d'un premier cas de contamination
dans le pays, l'Espagne redoute tou-
jours de voir submergées les unités
de soins intensifs qui travaillent déjà
à la limite de leurs capacités.

Depuis le début de la pandémie
en décembre en Chine, plus de
830.000 cas ont été officiellement
déclarés dans le monde, dont plus
de la moitié en Europe, 186.000 aux
Etats-Unis et plus de 108.000 en
Asie.

Pour freiner la propagation de la
pandémie, plus de 3,75 milliards de
personnes, soit 48% de la popula-
tion mondiale, sont appelées ou
contraintes par leurs autorités à res-
ter chez elles.

En Chine, alors que confine-
ment est progressivement levé à
Wuhan, berceau de la pandémie, les
premiers pas en plein air des habi-

tants sont consacrés à déposer sur
les tombes de pierre les urnes conte-
nant les cendres de leurs proches.

Ailleurs, on guette fébrilement le
pic du taux de mortalité, annoncia-
teur d'un reflux et d'un désengorge-
ment des services de réanimation.

En Italie, pays qui enregistre le
plus grand nombre de décès (plus
de 12.400 en un peu plus d'un mois),
le confinement commence à pro-
duire des résultats "encourageants",
après trois semaines.

Mais la péninsule a encore
compté 837 nouveaux morts en 24
heures, et les médecins italiens s'in-
quiètent désormais des convales-
cents, qui quittent l'hôpital dès que
leur vie n'est plus menacée, même
s'ils sont encore contagieux.

Certains sont envoyés dans des
centres, qui accueillent des per-
sonnes âgées. En dépit des strictes
mesures de protection édictées, des
médecins évoquent "un massacre si-
lencieux" dans ces structures.

"Dans une guerre comme celle-
ci, on ne peut se permettre de s'ex-
poser à l'apparition de nouveaux
foyers de contagion qui risquent de
transformer ces centres de convales-
cence en +bombes virales+ qui dif-
fusent le virus", met en garde
Raffaele Antonelli Incalzi, président
de la Société de gériatrie italienne.

Près de 500 patients sont aussi
morts du coronavirus dans les hô-
pitaux français ces 24 dernières
heures, soit une nouvelle hausse re-

cord depuis le début de l'épidémie,
qui porte le bilan total à 3.523 morts.

L'Iran lui a dépassé mercredi la
barre des 3.000 décès.

Mais ce sont les Etats-Unis, où
près des trois-quarts des Américains
vivent désormais confinés, qui ris-
quent de devenir le nouvel épicentre
de la pandémie. Le président Do-
nald Trump a demandé à ses conci-
toyens de se préparer, à l'instar de

l'Europe, à des semaines "très, très
douloureuses".

4.076 décès ont été recensés
mercredi, soit un chiffre multiplié
par deux en trois jours, a annoncé
l'Université américaine Johns Hop-
kins, dont les bilans font autorité.
Plus de 40% de ces décès ont été en-
registrés dans l'Etat de New York.

La Maison Blanche a présenté
ses projections: selon elle, la maladie
devrait faire entre 100.000 et
240.000 morts aux Etats-Unis avec
les restrictions actuelles, contre 1,5 à
2,2 millions sans aucune mesure.

A New York, une douzaine de
tentes dressées dans Central Park se
préparent à accueillir des malades.
"On voit des films comme +Conta-
gion+ et on pense que ça ne se pro-
duira jamais, alors voir ça pour de
vrai, c'est vraiment surréaliste", dit
Joanne Dunbar, 57 ans, venue assis-
ter à la transformation de ce lieu
emblématique de Manhattan en vé-
ritable hôpital de guerre.

Une preuve parmi d'autres de la
gravité de la situation: le comman-
dant d'un porte-avions nucléaire
américain infesté par le coronavirus
s'est heurté au refus du Pentagone
lorsqu'il a demandé l'autorisation
d'évacuer son équipage, coincé dans
l'île de Guam, dans le Pacifique.

La Russie a annoncé mercredi
avoir envoyé un avion chargé d'aide
humanitaire aux Etats-Unis.

Pour le chef  des Nations unies,
Antonio Guterres, de noter que la

Terre vivait sa "pire crise mondiale
depuis que l'ONU a été fondée" il y
a 75 ans.

C'est, a-t-il dit, "la combinaison
d'une maladie menaçante pour tout
le monde et d'un impact écono-
mique conduisant à une récession
sans précédent dans un passé ré-
cent".

Il existe désormais un risque de
"pénurie alimentaire" sur le marché
mondial à cause des perturbations
liées au Covid-19 dans le commerce
international et les chaînes d'appro-
visionnement alimentaire, ont averti
des agences dépendant de l'ONU et
l'OMC.

En Asie, la Bourse de Tokyo a
encore creusé nettement ses pertes
mercredi (-4,5%) sur fond de
craintes d'un confinement prochain
de la capitale du Japon, jusque-là re-
lativement épargné par l'épidémie.

Les marchés européens chu-
taient aussi mercredi à l'ouverture.
La Bourse de Londres a ouvert en
forte baisse (-4,16%), mais Paris (-
3,10%) et Francfort (3,10%) n'ont
guère fait mieux.

Sur le plan sportif, les organisa-
teurs des Jeux olympiques d'hiver
2022 de Pékin ont reconnu mer-
credi que le report des JO de Tokyo
de 2020 à 2021 les mettait dans "une
situation spéciale". Le coup d'envoi
des prochains Jeux d'hiver est prévu
le 4 février 2022, soit un enchaîne-
ment inédit depuis 1994 de deux JO
en l'espace de six mois.

Le monde confronté 
à sa pire crise depuis 1945 

La combinaison
d'une maladie
menaçante pour
tout le monde 
et d'un impact
économique
conduisant à
une récession
sans précédent
dans un passé
récent

“



Il existe un risque de "pénurie
alimentaire" sur le marché
mondial à cause des perturba-
tions liées au Covid-19 dans le

commerce international et les chaînes
d'approvisionnement alimentaire, ont
averti les présidents de deux agences
de l'ONU et de l'OMC.

"Les incertitudes liées à la dispo-
nibilité de nourriture peuvent déclen-
cher une vague de restrictions à
l'exportation", provoquant elle-même
"une pénurie sur le marché mondial",
déclarent dans un rare communiqué
commun le Chinois Qu Dongyu, qui
dirige l'Organisation des Nations
Unies pour l'alimentation et l'agricul-
ture (FAO), l'Ethiopien Tedros
Adhanom Ghebreyesus, directeur-
général de l'Organisation mondiale
de la santé (OMS) et le Brésilien Ro-
berto Azevedo, dirigeant de l'Organi-
sation mondiale du commerce
(OMC).

Pour les trois organisations mul-
tilatérales traitant de santé, alimenta-
tion et commerce mondiaux, il est
"important" d'assurer les échanges
commerciaux, "en particulier afin
d'éviter des pénuries alimentaires", in-
dique leur texte commun reçu à Paris.

Les trois organismes s'inquiètent
notamment du "ralentissement de la
circulation des travailleurs de l'indus-
trie agricole et alimentaire" qui blo-
quent de nombreuses agricultures
occidentales, et des "retards aux fron-
tières pour les containers" de mar-
chandises qui entraînent un "gâchis

de produits périssables et une hausse
du gaspillage alimentaire".

Ils soulignent aussi le besoin de
"protection" des salariés engagés
dans la production alimentaire, des
ouvriers exerçant dans l'industrie de
transformation agroalimentaire et

ceux de la distribution, afin de "mini-
miser la propagation du virus dans le
secteur" et de "maintenir les chaînes
d'approvisionnement alimentaire".

"Lorsqu'il est question de proté-
ger la santé et le bien-être de leurs
concitoyens, les pays doivent s'assurer

que l'ensemble des mesures commer-
ciales ne perturbe pas la chaîne de
l'approvisionnement alimentaire",
ajoutent les chefs de la FAO, de
l'OMS et de l'OMC.

"C'est dans des périodes comme
celles-ci que la coopération interna-

tionale est essentielle", soulignent-ils.
"Nous devons nous assurer que

notre réponse face à la pandémie de
Covid-19 ne crée pas, de manière in-
volontaire, des pénuries injustifiées de
produits essentiels et exacerbe la faim
et la malnutrition", concluent-ils.

L'Afrique subsaharienne se jette sur la chloroquine 
Des hôpitaux sénéga-

lais aux pharmacies
de rue camerou-
naises, en passant par

des entreprises pharmaceutiques
sud-africaines, l'Afrique subsaha-
rienne, désarmée face au corona-
virus, se rue sur la chloroquine, un
médicament bien connu de ses ha-
bitants.

Ce traitement et ses dérivés
comme l'hydroxychloroquine, uti-
lisés durant des années pour soi-
gner le paludisme sur le continent,
suscitent dans le monde l'espoir
de beaucoup. Mais leur efficacité
est encore loin d'être prouvée et
leur généralisation divise la com-
munauté scientifique.

Si l'OMS a appelé à plusieurs
reprises à la prudence, sur le conti-
nent africain qui ne dispose que de
peu de moyens pour lutter contre
le virus, les autorités n'ont pas hé-
sité longtemps.

Au Burkina Faso, au Came-
roun, en Afrique du Sud, par
exemple, les gouvernements ont
rapidement autorisé les structures
hospitalières à traiter les malades
avec cette molécule.

Et une grande étude, à l'image
de celle du désormais célèbre pro-
fesseur français Didier Raoult, a

été lancée en Afrique du sud.
Au Sénégal, près de la moitié

des personnes contaminées se
sont déjà vu prescrire l'hydroxy-
chloroquine, indiquait le 26 mars
à l'AFP le professeur Moussa
Seydi de l'hôpital de Fann à Dakar.

Tous les malades ont accepté,
"sans aucune exception", préci-
sait-il.

Un engouement tel qu'en Ré-
publique démocratique du Congo
(RDC), le président Félix Tshise-
kedi a déclaré la semaine dernière
qu'il était "urgent" de produire la
chloroquine "en quantité indus-
trielle". En Afrique du sud, l'une
des plus grosses entreprises phar-
maceutiques a promis de donner
500.000 tablettes aux autorités sa-
nitaires.

"Si on venait à prouver que la
chloroquine était efficace,
l'Afrique, qui importe la majorité
de ses médicaments, ne serait
peut-être pas la priorité des indus-
tries", souligne Yap Boum, le re-
présentant Afrique d'Epicentre, la
branche recherche de l'ONG Mé-
decins sans frontière (MSF).

La France a par exemple inter-
dit son exportation. Le Maroc a lui
réquisitionné tous ses stocks.

Une peur de manquer qui se

propage jusque dans la rue. "Dans
les pharmacies de Yaoundé, vous
n'en trouverez plus, il y a rupture
de stock", ajoute M. Boum. "Les
habitants en ont achetée, appa-
remment sans ordonnance, ce qui
est dangereux", se désole-t-il. Au
point que le gouvernement came-
rounais a publié une note deman-
dant aux professionnels de santé
de ne "pas céder à l'appât du gain"
et de ne "pas prescrire" le médica-
ment à titre préventif.

Dans plusieurs grandes villes
africaines, comme à Abidjan (Côte
d'Ivoire) ou encore à Luanda (An-
gola) les habitants se sont rués
dans les pharmacies pour récupé-
rer des plaquettes. Le même phé-
nomène a été observé au Malawi,
où aucun cas n'a été annoncé of-
ficiellement.

A Libreville (Gabon) les files
d'attente devant les officines s'al-
longent aussi, au grand dam d'Ar-
melle Oyabi, présidente d'une
association de personnes atteintes
du lupus, une maladie auto-im-
mune qui se traite avec l'hydroxy-
chloroquine.

Depuis samedi, elle fait le pied
de grue derrière le comptoir de la
seule pharmacie qui dispose en-
core d'un stock. "Je vérifie que le

médicament est bien délivré à
ceux qui en ont besoin", explique-
t-elle. "Sans ce traitement, nous
sommes non seulement fragilisés
par le lupus, mais encore plus vul-
nérables face au coronavirus".

Les experts s'inquiètent de
cette frénésie populaire et redou-
tent une automédication. "Pour
les personnes cardiaques cela peut
être fatal", prévient le professeur
Boum. Quant aux "surdosages, ils
peuvent entraîner la mort", ren-
chérit Alice Desclaux, médecin-
anthropologue à l'Institut de
recherche pour le développement
(IRD) au Sénégal.

En France, l'Agence du médi-
cament (ANSM) a averti lundi que
les traitements testés contre le
Covid-19 pouvaient entraîner des
effets indésirables graves et ne de-
vaient "en aucun cas" être utilisés
en automédication, alors que trois
décès potentiellement liés à ces
traitements ont été signalés.

Au Nigeria, des patients em-
poisonnés à la chloroquine ont été
admis la semaine dernière dans
deux hôpitaux de Lagos.

Pour s'en procurer illégale-
ment, les Africains peuvent toute-
fois se tourner vers les
apothicaires de rue. "La chloro-

quine a toujours été présente dans
le circuit informel en Afrique", ex-
plique le Dr. Desclaux qui ajoute:
"Elle est encore utilisée pour pro-
voquer des avortements" ou pour
tenter de se "suicider".

Dans une pharmacie clandes-
tine d'un quartier de Douala (Ca-
meroun) Lucien, le gérant, avoue
avoir déjà vendu son stock: "Les
clients en réclament, mais elle
n'est pas disponible immédiate-
ment, il faudra passer com-
mande".

"Attention les prix ont aug-
menté", avertit le commerçant: le
comprimé est désormais vendu 65
centimes d'euros, quatre fois plus
cher qu'il y a quelques semaines.

Un peu plus loin, une institu-
trice sexagénaire concède en avoir
acheté la semaine dernière: "j'en
garde au cas où", dit-elle.

Vraie ou fausse chloroquine ?
Impossible de savoir, mais son at-
trait "va alimenter le marché noir
et les faux médicaments", assure
le professeur Boum.

Mardi, déjà, les autorités came-
rounaises ont annoncé que de la
fausse chloroquine étaient en cir-
culation dans le pays, et avaient
notamment été retrouvés... dans
certains centres de santé.
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Un risque de crise alimentaire
mondiale liée au coronavirus 



Confinement trop tardif,
manque de tests, mini-
misation de la gravité
de la pandémie: la

grogne monte contre des gouver-
nements accusés de ne pas avoir
assez protégé leurs populations, à
l'heure où le coronavirus touche
désormais quasiment le monde
entier.

"Des gens qu'on pourrait sau-
ver sont en train de mourir, parce
qu'ils ne peuvent pas être admis
en soins intensifs", constate Sara
Chinchilla, médecin dans un hô-
pital madrilène.

"Il n'y a pas assez d'argent,
pas assez de tests, pas assez
d'équipements de protection (...)
tout le monde à l'hôpital est énor-
mément exposé" dénonce An-
drew, un interne en psychiatrie à
New-York.

Des deux côtés de l'Atlan-
tique, l'afflux de malades dans des
hôpitaux en manque de place et la
pénurie de matériel de protection
sont au cœur des critiques dans
des pays où les morts du corona-
virus se comptent par milliers.

La gestion des autorités en
amont de l'épidémie est épinglée:
en Espagne pour avoir autorisé
très tardivement de grands ras-
semblements, en France pour sa
pénurie de masques, au Royaume-
Uni pour la très tardive prise de
conscience du Premier ministre
Boris Johnson, récemment testé
positif, qui "serrait la main de tout

le monde" dans des hôpitaux au
début du mois de mars.

Dès le 6 mars, le Journal inter-
national de médecine (JIM) s'in-
terrogeait dans une tribune sur
"les soupçons d'impréparation"
qui "se multiplient" en France.

A cette époque où seuls deux
décès étaient recensés dans le
pays, l'article pointait déjà des si-
tuations "inquiétantes" de pénurie
de masques FFP2 évoquant le
"déni" des autorités.

Quatre semaines plus tard, un
pont aérien vient d'être mis en
place pour importer un milliard
de masques, principalement de
Chine.

"Le temps viendra de la res-
ponsabilité, ce temps viendra, il
est légitime et démocratique", a
reconnu mardi le président fran-
çais Emmanuel Macron, appelant
chacun à faire preuve "d'humi-
lité".

Au sortir de cette crise, la me-
nace d'une sanction des gouver-
nants dans les urnes pourrait
donc devenir réalité. A commen-
cer par les Etats-Unis qui doivent
élire leur président en fin d'année.

"Il est trop tôt pour tirer des
conclusions, mais cette crise
pourrait causer plus de mal que
de bien à Trump. Sa gestion a été
lente et maladroite", estime
Charles Kupchan qui enseigne les
affaires internationales à la Geor-
getown University, à Washington.

Des difficultés que pourrait

aussi connaître son allié brésilien
Jair Bolsonaro, qui parle de "psy-
chose" et rejette carrément la
doctrine du confinement.

Une stratégie risquée sur le
plan sanitaire qui inquiète une
partie du Brésil où le mot "desti-
tution" est prononcé par des par-
lementaires d'opposition ou du
centre.

Mais au-delà du sort politique
des gouvernants, la question de
poursuites judiciaires commence
aussi à émerger.

En France des plaintes ont été
déposées contre des membres du
gouvernement pour homicide in-
volontaire.

"La multiplication des recours
est le signe que les citoyens res-
tent vigilants", pointe le constitu-
tionnaliste Dominique Rousseau,
même si les chances d'aboutir de
ces procédures restent minces,
selon plusieurs magistrats.

Une question alimente le
débat: était-il possible de prendre
des mesures drastiques de confi-
nement plus tôt? Une mission dé-
licate en démocratie sans
l'adhésion d'une part importante
de la population.

"Si l'opinion n'est pas
convaincue par la gravité, si le
corpus scientifique est relative-
ment divisé, il vous est difficile en
tant que décideur politique de
créer un consensus", souligne
pour l'AFP Carine Milcent, cher-
cheuse et spécialiste des systèmes
de santé.

"Les chiffres qui étaient an-
noncés par la Chine au départ ne
faisaient pas peur et plein de gens
se demandaient à l'époque pour-
quoi on en faisait autant", rap-
pelle-t-elle.

Des voix s'élèvent d'ailleurs en
Chine pour dénoncer le manque
total de transparence des autorités

sur le bilan réel de cette épidémie,
faisant craindre un chiffre bien
supérieur aux 3.300 morts annon-
cés.

"La Chine est un régime auto-
ritaire avec une communication
contrôlée. Vu que l'épidémie avait
commencé sur un marché à
Wuhan, le régime mène désor-
mais une politique visant à redo-
rer son blason" estime Carine
Milcent.

"Le manque d'information au
début de la propagation du virus
par la Chine a eu encore plus
d'impact que la sous-estimation
du bilan", abonde Charles Kup-
chan.

"Des deux côtés de l'Atlan-
tique, les gouvernements ont été
longs à la détente. Mais si la Chine
avait tiré la sonnette d'alarme plus
tôt, ces pays auraient pu avoir une
meilleure réponse et être mieux
préparées", note t-il.

Et même dans les pays cités
en exemple, comme la Corée du
Sud qui a pu juguler l'épidémie au
prix de mesures liberticides
comme le traçage numérique des
contaminés, la méthode n'est pas
facilement transposable.

"Les démocraties occidentales
n'ont pas voulu prendre ces me-
sures car elles sont extrêmement
envahissantes. C'est un niveau de
surveillance étatique avec lequel
ils ne sont pas à l'aise", conclut Je-
remy Shapiro, expert à l'European
Council on Foreign Relations.
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Au-delà du sort
politique des
gouvernants, 
la question des
poursuites 
judiciaires 
commence aussi
à émerger
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La question de la responsabilité des gouvernements
des deux côtés de l’Atlantique déjà posée



«Le Covid-19 aura des in-
cidences profondes sur
les performances des

marchés du travail », affirmait au
tout début de la crise de la pandé-
mie l’Organisation internationale
du travail (OIT). 

Cette projection n’a rien de ré-
jouissant surtout pour le Maroc
dont les plus forts taux de chô-
mage restent le lot des jeunes, des
femmes et des diplômés.

A ce propos, rappelons qu’en
2019 « le taux de chômage a atteint
24,9% parmi les jeunes âgés de 15
à 24 ans contre 7% parmi les per-
sonnes âgées de 25 ans et plus. Ce
taux enregistre respectivement
39,2% et 9,9% en milieu urbain »,
selon le Haut-commissariat au plan
(HCP).

Dans une note sur la situation
de la population active en chômage
en 2019, l’institution publique
ajoutait récemment que « le phéno-
mène du chômage touche les
femmes plus que les hommes, avec
des taux respectifs de 13,5% et de
7,8%. Dans les villes, le taux de
chômage des femmes est plus que
le double de celui des hommes
avec respectivement 21,8% et
10,3% ».

A propos des incidences de la
pandémie du coronavirus sur le
chômage et le sous-emploi à
l’échelle mondiale, et d’après les
premières estimations de l’OIT,
tout porte à croire que le monde
devrait s’attendre à « une hausse si-
gnificative du chômage et du sous-
emploi dans le sillage du virus ».

Selon les analystes de l’OIT,
au-delà de la question urgente de la
santé des travailleurs et de leurs fa-
milles, le virus et les chocs écono-
miques qui en découlent auront
des répercussions de trois ordres
sur le monde du travail.

« Sur la base de différents scé-
narios relatifs à l’impact du Covid-
19 sur la croissance du PIB
mondial, les estimations prélimi-
naires de l’OIT montraient une
augmentation du chômage mon-
dial variant de 5,3 millions (scéna-
rio «optimiste») à 24,7 millions
(scénario «pessimiste») à partir
d’un niveau de référence de 188
millions en 2019 ». 

De l’étude de l’Organisation
internationale du travail, il apparaît
que le scénario «moyen» laissait
présager une hausse de 13 millions
dont 7,4 millions dans les pays à re-
venu élevé.

Soulignons qu’en dépit du fait
que ces estimations demeurent
hautement incertaines, « tous les
chiffres convergent vers une
hausse substantielle du chômage
mondial », avait relevé l’OIT rap-
pelant, par comparaison, que la
crise financière mondiale de 2008
avait fait augmenter le chômage de
22 millions.

Concernant le Maroc, rappe-
lons que les chômeurs sont en ma-
jorité des citadins. A en croire le
Haut-commissariat, « plus de 8
chômeurs sur 10 (83,8%) résident
en milieu urbain, 2 sur 3 sont de
sexe masculin (65%), 8 sur 10
(80,3%) sont âgés de 15 à 34 ans et

4 sur 10 (40,8%) sont détenteurs
d'un diplôme supérieur ».

Selon les données statistiques
émanant toujours de l’institution, «
cinq régions abritent 71,6% des
chômeurs; Casablanca-Settat vient
en première position avec 25%,
suivie de Rabat-Salé-Kénitra
(15,8%), de Fès-Meknès (11%), de
Tanger-Tétouan-Al Hoceima
(9,9%) et de l’Oriental (9,9%) ».

Revenons sur les projections
de l’Organisation internationale du
travail pour dire que celles-ci mon-
traient, par ailleurs, que le sous-em-
ploi devrait également augmenter
à grande échelle.

« Comme on a pu le voir lors
des crises antérieures, le choc subi

par la demande de travail va pro-
bablement se traduire par
d’énormes ajustements à la baisse
des salaires et de la durée du travail
», avait prévenu l’OIT.

Comme l’avait fait remarquer
l’organisation dans une note
consacrée à ce sujet, la crise de la
pandémie du Covid-19 perturbe
déjà les chaînes d’approvisionne-
ment régionales et mondiales et le
secteur des services, tourisme, les
voyages et le commerce de détail
sont particulièrement fragiles. 

La situation est d’autant plus
préoccupante qu’« une première
évaluation du Conseil mondial du
voyage et du tourisme (WTTC)
prévoit une chute des arrivées in-
ternationales jusqu’à 25% en 2020
qui mettrait en danger des millions
d’emplois », selon l’organisation.

S’agissant de l’offre de travail
qui décline du fait des mesures de
quarantaine et d’une baisse de l’ac-
tivité économique, elle indiquait
qu’une estimation préliminaire au
10 mars dernier « laisse penser que
les travailleurs infectés ont déjà
perdu près de 30.000 mois de tra-
vail, avec les pertes de revenus qui
s’ensuivent (pour les travailleurs
non protégés) ».

Ce n’est pas tout. Il apparaît
aussi que « l’impact sur l’emploi
entraîne de larges pertes de reve-
nus pour les travailleurs. Les pertes
globales de revenu du travail de-
vraient se situer entre 860 et 3.440
milliards de dollars ». 

A en croire l’OIT, la perte de
revenus du travail se traduirait par

une plus faible consommation de
biens et de services, ce qui est pré-
judiciable à la pérennité des entre-
prises et à la résilience des
économies.

Parallèlement, « la pauvreté au
travail devrait aussi augmenter de
manière significative. La tension
qui s’exerce sur les revenus en rai-
son du déclin de l’activité écono-
mique aura des effets dévastateurs
sur les travailleurs qui sont proches
ou en-dessous du seuil de pauvreté
», avait affirmé l’organisation.

Soulignons, enfin, que « les ef-
fets du virus sur la croissance utili-
sée pour les estimations de
chômage suggèrent qu’il pourrait y
avoir 8,8 millions de travailleurs
pauvres de plus dans le monde que
prévu à l’origine (c’est-à-dire un
recul global de 5,2 millions de tra-
vailleurs pauvres en 2020 contre
un recul estimé à 14 millions avant
le Covid-19) », selon l’OIT. 

Dans le cadre des scénarios
moyen et pessimiste, l’organisation
avait estimé qu’il y aurait entre 20,1
et 35 millions de travailleurs pau-
vres de plus que dans l’estimation
faite pour 2020 avant le Covid-192.  

Tenant compte des éventuelles
répercussions du coronavirus sur
l’économie nationale, il y a fort à
parier que le chômage dont le taux
est passé de 9,5% à 9,2% au niveau
national (de 13,8% à 12,9% en mi-
lieu urbain et de 3,6% à 3,7% en
milieu rural) devrait s’aggraver
dans les prochains mois. Une situa-
tion à redouter.

Alain Bouithy

Le Maroc n’y échappera pas  

“

 

Hausse 
significative 
du chômage et
du sous-emploi
attendue dans 
le sillage du
virus à l’échelle
mondiale



L’Office national de l’électri-cité et de l’eau potable
(ONEE) annonce avoir

pris des dispositions spéciales pour
préserver son personnel chargé de
la conduite du système électrique et
de l’eau potable.

Concernant les infrastructures
stratégiques des secteurs de l’électri-
cité et de l’eau potable (notamment
le dispatching national d’électricité,
les centrales électriques et les unités
de production d’eau potable),
l’ONEE explique qu’il a mis en
place un Comité de veille national
regroupant ses partenaires dans la
production d’électricité en vue de

mettre en œuvre une approche inté-
grée et participative pour la lutte
contre les effets de la pandémie du
coronavirus. 

Mis en place en concertation
avec les responsables de sa branche
électricité, ses responsables des uni-
tés de production d’eau potable et
ses directeurs, ce comité vise à assu-
rer la continuité du service public
d’alimentation du pays en électricité
et en eau potable tout en protégeant
leur potentiel humain.

A cet égard, des taskforces dé-
diées ont été créées au sein de
chaque opérateur et dont les actions
sont coordonnées afin de pouvoir
répondre de manière mutualisée à
cette crise, à travers la mise en place
au niveau de chaque opérateur d’un
Plan de continuité de l’activité
(PCA). Ce PCA comporte plusieurs
phases qui sont déployées selon
l’évolution de la situation. 

A ce jour trois phases ont été
déployées. La première, Phase 1, a
été activée dès que l’alerte sur la pan-
démie de Covid-19 a été lancée, in-
dique l’ONEE soulignant, à cet
égard, qu’une sensibilisation sur
cette pandémie ainsi que des me-
sures de prévention et d’hygiène ont
été mises en place.

La Phase 2 a été activée dès que
la déclaration de l’épidémie a été
faite au niveau national. A cet effet,
des mesures générales et particu-
lières ont été adoptées telles que la
sensibilisation sur les mesures de
prévention et d’hygiène ; le renfor-

cement et la mise à disposition des
moyens de prévention et d’hygiène
ainsi que le recours au télétravail et
le renvoi à domicile du personnel
potentiellement fragile. 

Les mesures particulières
concernent la réorganisation du tra-
vail en vue de travailler en mode ré-
duit afin de disposer d’équipes
supplémentaires pour le renfort avec
une réduction moyenne de l’effectif
présent sur site d’environ 60% (le
reste du personnel est sollicité en té-
létravail et en renfort en cas de be-
soin) ; le report des prestations de
maintenance ou de sous-traitance
non liées aux activités essentielles à
la continuité du service, le suivi rap-
proché du personnel clé ainsi que la
mise à disposition à son profit de
tous les moyens nécessaires à sa pro-
tection.

La Phase 3 a été activée dès que
l’état d’urgence sanitaire national a
été décrété. Et de préciser : en plus
des mesures générales et spécifiques,
qui ont été renforcées, l’ONEE, en
coordination avec tous ses parte-
naires stratégiques, a procédé à l’ac-
tivation des mesures nécessaires
notamment le recours au mode
confinement pour les entités opéra-
tionnelles stratégiques. 

Pour le secteur électrique, le
confinement a concerné les sites
stratégiques des opérateurs du sec-
teur électrique, notamment les uni-
tés de production gérées par les
producteurs privés d’électricité, les
centrales de production de l’Office,
le dispatching national, les postes
névralgiques et les services de
conduite régionale de la distribution. 

Pour le secteur de l’eau potable

et de l’assainissement, le confine-
ment a concerné les sites clés de
production d’eau potable et d’épu-
ration des eaux usées. Il s’agit no-
tamment des stations de traitement
des eaux superficielles sur les bar-
rages, des stations de dessalement et
de déminéralisation, des stations de
pompage névralgiques ainsi que des
stations d’épuration notamment
celles à boues activées.  

A noter que les agents confinés
au niveau des entités opérationnelles
stratégiques, qui représentent envi-
ron 25 à 45% de l’effectif  total en
période normale d’exploitation font
l’objet d’un suivi médical régulier,
notamment par la prise quotidienne
de la température et sont tenus de
respecter scrupuleusement toutes
les mesures de prévention et d’hy-
giène mises en place.

11Economie

Dans le cadre de son accompagnement des en-
treprises impactées par la pandémie du coronavirus
(Covid-19), la Banque Populaire a mis en place des
mesures exceptionnelles afin de leur permettre de
faire face à leurs problèmes de trésorerie.

Il s’agit du report jusqu’au 30 juin 2020 des
échéances fixes et ce sans pénalités de retard ainsi
que d’une ligne additionnelle de trésorerie, sous
forme de crédit in fine à échéance au 31 décembre
2020, destinée à couvrir jusqu’à 3 mois de charges
courantes (le versement des salaires, le règlement des

fournisseurs, le paiement de loyer, etc). Ce prêt est
couvert exclusivement par la garantie de la Caisse
centrale de garantie «Damane Oxygène », précise la
banque dans un communiqué.

Soulignons que les entreprises qui sont dans l’in-
capacité de rembourser ce crédit à la date d’échéance
pourront bénéficier de son amortissement sur 5 ans
et que pour bénéficier de ces mesures, les entreprises
clientes sont invitées à contacter, par e-mail ou par
téléphone, leur Centre d’affaires ou leur agence
Banque Populaire.

Fidèle à sa vocation de banque
citoyenne, le Crédit Agricole du
Maroc annonce qu’il adoptera en
matière de crédits habitat et à la
consommation la même démarche
que pour les crédits à l’agriculture.

Ainsi, pour les populations vul-
nérables (Fogarim, petits agriculteurs,
petits artisans et commerçants, etc),
l’institution accorde un report auto-
matique des échéances de mars, avril,

mai et juin, sans frais additionnels ni
pénalités (si l’échéance de mars a déjà
été perçue, elle pourra être extournée
à la demande). Tandis que pour les
populations moins vulnérables (sala-
riés bénéficiant de la CNSS, profes-
sions impactées par la crise, etc), il
opte pour le report à la demande à
travers les canaux disponibles : par
l’application mobile, par courrier ou
directement à l’agence.

La Banque Populaire met en place des mesures exceptionnelles
pour répondre aux besoins de trésorerie des entreprises
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Report des échéances des crédits habitat 
et des crédits à la consommation

L’ONEE prend des dispositions spéciales
pour préserver son personnel

ARMOR Industries annonce, dans le
contexte de la crise du coronavirus, la pour-
suite de ses activités de production.

Compte tenu de la situation évolutive et
des mesures sanitaires très strictes, le spécia-
liste des cartouches d’impression remanufac-
turées a ainsi réorganisé ses équipes pour
assurer le maintien de ses services dans le
respect des mesures de sécurité et des res-
trictions sanitaires. 

De par sa nature, l’activité d’ARMOR
Industries est nécessaire au bon fonctionne-
ment d’autres activités importantes dans la
crise pour lesquelles la disponibilité de to-

ners est vitale, tel que les laboratoires, les in-
dustries pharmaceutiques et agro-alimen-
taires, les banques... L’entreprise s’engage
auprès de ses clients en cette période difficile
et met à leur disposition l’ensemble de ses
moyens.

Dans un communiqué, l’entreprise in-
dique qu’elle mobilise ses effectifs dans le
strict respect des recommandations de l’Or-
ganisation mondiale de la santé (OMS) et
des autorités sanitaires du Maroc.

Elle adopte l’ensemble des mesures d’or-
ganisation en termes d’application des gestes
barrières, de distanciation des personnes, de

mise à disponibilité de matériel d’hygiène et
de sécurité et de désinfection des surfaces.

Le premier employeur de la région de Bir
Jdid met également tout en œuvre pour pré-
server l’emploi de ses 400 collaborateurs,
ajoute la même source. Cité par le commu-
niqué, Mohamed Alfarze, directeur général
d’ARMOR Industries Maroc, témoigne : «
Cette crise sanitaire est une épreuve pour
nous tous et une opportunité pour renforcer
notre solidarité. Elle est aussi l’occasion de
montrer l’engagement d’ARMOR Industries
au service de son environnement. ».

Créée en 1991, ARMOR Industries est

une filiale du groupe international ARMOR,
expert en formulation d’encres et enduction
de couches fines sur films minces et n°1
mondial de la conception et de la fabrication
de rubans transfert thermique dédiés à l’im-
pression de données variables de traçabilité
sur étiquettes et emballages souples. Basée à
Bir Jdid à travers une usine de production et
une plateforme logistique, elle est le premier
employeur de la région. 

Forte de plus de 400 collaborateurs dont
une majorité de femmes, l’entreprise fonde
son activité sur la récupération de cartouches
usagées en vue de leur réutilisation.

Face à la crise du Covid-19, ARMOR 
Industries maintient son activité 



Pour rompre la solitude et la mo-
notonie liées aux mesures de
confinement, Libé vous propose

le site «Openculture.com» qui a pour but
de chercher, de trier et de rassembler des
contenus intelligents et gratuits trouvés
sur Internet. Dans la section cinéma, on
trouve de nombreux films, qu’ils soient
courts ou longs. Certains de ces films
sont des chefs d’œuvres, d’autres sont
inconnus, d’autres sont des courts-mé-
trages de cinéastes devenus célèbres en-
suite. Le site possède également
plusieurs autres catégories, comme celle
des cours mis en ligne par des universi-
tés. La rubrique s’appelle « MOOCs des
grandes universités (certains avec certi-
ficats)» et propose par exemple des
cours de mathématiques avancées don-
nés par des professeurs de l’école Poly-
technique (en français), ou encore des
cours de management. Une autre ru-
brique du site est dédiée à l’apprentissage

des langues : le site en propose quarante-
huit, parmi lesquelles le latin, le grec, le
roumain, le coréen, le danois, le finlan-
dais, ou l’anglais… Open Culture pro-
pose également 200 ressources gratuites
destinées aux enfants. Idéal à explorer en
ces temps de confinement, on peut y re-
trouver, entre autres, des livres audio, des
leçons en vidéos et des sites de divertis-
sement. La plateforme offre aussi une
rubrique dédiée aux livres audio, avec
plusieurs catégories. Tout est classé par
ordre alphabétique et la liste est im-
mense.

15 musées en ligne pour 
découvrir des œuvres 
d'art depuis son salon
Pour aider les gens à combattre l’en-

nui en cette période de crise, certains
musées ont imaginé de merveilleuses al-
ternatives. Parmi elles, l’accès gratuit aux
œuvres d’art, et ce, directement depuis

un ordinateur, une tablette ou un smart-
phone. Une alternative intelligente qui
préserve, à distance, l’accès à la culture.
Il s’agit, en effet, du Château de Ver-
sailles (France), dont vous pouvez dé-
couvrir les incroyables couloirs de
miroirs, les peintures, les lustres ainsi que
les jardins. On peut également visiter
l’Université de Yale (New Haven) et sa
collection dédiée à la Grande Dépres-
sion, ou encore The Metropolitan Mu-
seum Of  Art (New York) l’un des plus
grands musées d’art au monde. Il y a
également le Louvre, dont le site donne
accès à des œuvres multiples comme les
Égyptiens ou la galerie Apollon, la Bri-
tish Library (Londres) l’une des plus im-
portantes bibliothèques de référence du
monde, l’Alte National galerie de Berlin
qui offre une visite virtuelle ainsi qu’une
découverte de toutes les collections Frie-
drich, Menzel et Manet. On notera éga-
lement le Rijksmuseum (Amsterdam),

un lieu consacré aux beaux-arts, à l’arti-
sanat et à l’histoire du pays, le Smithso-
nian Museum (Washington), l’un des
musées américains les plus importants
au monde, le Musée Van Gogh (Ams-
terdamas), pour retrouver les œuvres du
grand peintre hollandais, le Musée Reina
Sofia (Madrid), l’endroit où se situe no-
tamment le célèbre Guernica de Picasso,
le Musée de la photographie américaine
pour découvrir de sublimes clichés et
comprendre toute l’histoire de la photo-
graphie, le Museum Of  Modern Art à
New York, l’un des musées d’art mo-
derne et contemporain les plus influents
dans le monde, la Bibliothèque Munici-
pale de New York, qui est considérée
comme la seconde plus grande biblio-
thèque des États-Unis. Sans oublier le
Getty de Los Angeles, ce bâtiment qui
possède une magnifique architecture de
type «village italien dans les collines».

M.O

Près de trois mois après la publica-
tion du "Consentement" de Va-
nessa Springora, une autre femme

ayant eu, adolescente, une relation sous

emprise avec l'écrivain pédophile Gabriel
Matzneff  est sortie du silence mardi, ac-
cordant un entretien au New York Times.
Francesca Gee, 62 ans, revient sur les trois

années passées auprès de l'écrivain, alors
qu'elle avait 15 ans et lui 37, puis comment
il a utilisé, contre son gré, son image et ses
lettres dans ses écrits, y compris son essai
défendant la pédophilie "Les moins de
seize ans". "Il n'a cessé de se servir de moi
pour justifier l'exploitation sexuelle des en-
fants et des adolescents", a-t-elle écrit dans
un manuscrit refusé notamment par Gras-
set, éditeur du "Consentement". Comme
Vanessa Springora avant elle, Francesca
Gee a rencontré Gabriel Matzneff  pour la
première fois en 1973, alors qu'elle était
avec sa mère, et a vécu avec lui trois ans
avec l'aval de ses parents. De cette expé-
rience qu'elle qualifie de "cataclysme", elle
en a tiré en 2004 un manuscrit, refusé par
tous les éditeurs sollicités. C'est le choc
provoqué par la parution et le succès du
"Consentement" qui l'a conduite à sortir
du silence. "Elle a fait le travail, je n'ai plus
à m'en préoccuper", a-t-elle d'abord pensé,
avant de changer d'avis. "Une ou deux se-
maines plus tard, je me suis rendu compte
que je faisais totalement partie de cette
histoire".

Ancienne journaliste, elle travaille ac-
tuellement sur un nouveau manuscrit
après avoir passé des années à demander

que des photos d'elle et ses anciennes let-
tres soient retirées des ouvrages de Matz-
neff. Dans l'entretien, Francesca Gee
évoque aussi l'ancienne ministre de la
Santé Michèle Barzach (1986-1988), gyné-
cologue de profession, affirmant l'avoir
consultée une demi-douzaine de fois, tou-
jours en compagnie de M. Matzneff,
quand elle était mineure, notamment pour
se faire prescrire la pilule.

La publication en début d'année du
roman autobiographique de Vanessa
Springora a provoqué un électrochoc,
mettant en lumière le sujet des violences
sexuelles envers les mineurs et la complai-
sance dont Matzneff  a bénéficié dans le
milieu littéraire. En 2013, il avait obtenu le
prix Renaudot essai.

L'écrivain de 83 ans, qui a longtemps
revendiqué son attirance pour les "moins
de 16 ans" et le tourisme sexuel en Asie, a
affirmé fin janvier "regretter" ses pratiques
pédophiles passées, tout en faisant valoir
qu'"à l'époque", "jamais personne ne par-
lait de crime". Visé par une enquête pour
viols sur mineurs, il s'est réfugié en Italie
quand le scandale a éclaté. Il doit être jugé
en septembre 2021 pour "apologie" de pé-
dophilie. 

Une autre victime sort du silence dans l’affaire Matzneff
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Bouillon
de cultureLe rappeur français Booba prêche

le respect des mesures préventives 

Finie l'ère du clash avec les autres
rappeurs: la star du rap français
Booba donne un rendez-vous heb-

domadaire à ses cinq millions d'abonnés
sur les réseaux sociaux pour les "inciter à
respecter le confinement" face au Covid-
19, comme il l'a indiqué mardi sur la radio
Europe 1. Booba, confiné à Miami, où il
réside, a diffusé dimanche une première
vidéo de 26 minutes intitulée "Corona-
time", format qu'il voudrait désormais
hebdomadaire. "On a tous un rôle à jouer,
c'est un problème mondial, j'utilise mon
following (audience) pour inciter à respec-
ter le confinement", a expliqué le rappeur
qui s'exprime rarement dans les médias

généralistes. "Le but n'est pas de rapper
mais de faire passer une info". Dans sa
vidéo "Coronatime", on peut voir diffé-
rentes images d'actualité illustrant la pan-
démie, le témoignage d'un "médiateur" de
la ville de Nanterre en région parisienne,
qui demande aux jeunes croisés dans la
rue de rentrer chez eux, et un échange
surprenant entre le rappeur et l'ex-patron
du Renseignement intérieur français Ber-
nard Squarcini. Ce dernier a déclaré sur
Europe 1 avoir accepté de participer en
raison du message pédagogique passé par
l'artiste, qui a mis de côté les poses de
"rappeur rebelle". Pour les autres volets
de "Coronatime", le rappeur envisage de

donner la parole à ceux qui "font partie
du combat: des infirmières, des méde-
cins".

Fin janvier, le réseau social Instagram
avait annoncé avoir supprimé définitive-
ment le compte de Booba, estimant qu'il
n'avait pas "respecté les règles de la com-
munauté". Le rappeur y alimentait sa lé-
gende, entre sa vie à Miami, des
photomontages par milliers, le lancement
de duels avec d'autres rappeurs et le sou-
tien à ses poulains. Il y avait notamment
maintenu le suspense autour d'un éven-
tuel nouveau combat avec le rappeur Kaa-
ris, après une échauffourée en août 2018
à l'aéroport parisien d'Orly.

Les musiques reposantes ont le vent en poupe 
Al'heure où plus de quatre habitants de la planète sur dix sont

confinés dans l'espoir d'endiguer la progression de l'épidémie
de Covid-19, les styles musicaux évoluent et les musiques "chill",
aux mélodies reposantes, ont la cote selon la plateforme de mu-
sique en ligne Spotify. "Alors que de plus en plus de gens restent
chez eux ces dernières semaines, nous avons vu l'écoute de la mu-
sique et des podcasts changer de différentes manières", a déclaré
lundi le groupe dans un communiqué. Spotify a ainsi noté une aug-
mentation des musiques "chill" - définies par le géant suédois
comme "plus acoustiques, moins dansantes et moins énergiques"
que la plupart des autres titres - dans la playlist de ses utilisateurs.

Sur ordinateur, téléviseur, console de jeux ou haut-parleur in-
telligent, Spotify dit également voir une hausse des playlists "sur le
thème de la cuisine et des tâches ménagères". Les podcasts d'in-
formation suscitent un intérêt croissant comme la musique et les
podcasts pour enfants privés d'école, "en particulier la musique
pour (les) aider à s'endormir", note le groupe.  Dans le même
temps, alors que les autorités recommandent de se tenir à distance
les uns des autres dans de nombreux pays pour limiter la propaga-
tion du virus, la plateforme de streaming dit avoir enregistré une
hausse de 135% des écoutes du titre de The Police "Don't stand
so close to me" ("Ne reste pas si près de moi" en français) au cours
des dernières semaines.
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Placido Domingo 
Le ténor espagnol Placido Domingo a an-

noncé lundi être sorti de l'hôpital d'Acapulco
dans le sud du Mexique où il avait été admis après
des complications liées à une infection au Covid-
19. "Je suis à la maison, je me sens bien. Heureu-
sement, à l'apparition des premiers symptômes,
j'étais, comme toujours, sous surveillance médi-
cale en raison de mon âge et de mes autres mala-
dies. Par conséquent, une infection au Covid-19
a immédiatement été suspectée et cela m'a beau-
coup aidé", explique le chanteur d'opéra âgé de
79 ans, dans un communiqué publié sur sa page
Facebook. Placido Domingo indique qu'il pour-
suit son traitement et se repose dans sa maison
d'Acapulco, station balnéaire mexicaine située à
400 km de Mexico. L'artiste avait annoncé le 22
décembre avoir été contaminé par le Covid-19. Il
a une nouvelle fois exhorté ses admirateurs à res-
pecter les consignes sanitaires et de distanciation
sociale données pour endiguer la pandémie, et à
rester chez eux autant que possible. Placido Do-
mingo est depuis plusieurs mois la cible d'accu-
sations de harcèlement sexuel, qui l'ont contraint
à abandonner son poste de directeur de l'Opéra
de Los Angeles et à annuler plusieurs récitals et
représentations. 



L'Ajax Amsterdam résilie 
le contrat d'Abdelhak Nouri

L'Ajax Amsterdam a mis fin aucontrat d'Abdelhak Nouri, vic-
time en juillet 2017 de lésions cé-

rébrales après un malaise cardiaque lors
d'un match amical, a indiqué mardi le club
néerlandais, confirmant ainsi des informa-
tions du quotidien De Telegraaf.

"Il est exact que l'Ajax a résilié le
contrat d'Abdelhak Nouri entre autres", a
indiqué le club dans un communiqué
transmis à l'AFP.

"L'Ajax a fait la même chose pour
tous les joueurs dont les contrats expi-
raient le 1er juillet, y compris Klaas-Jan

Huntelaar et Ryan Babel", a-t-il précisé.
Selon De Telegraaf, le club le plus titré

du football néerlandais a pris cette déci-
sion en raison d'une clause dans le contrat
de Nouri, qui prévoyait son prolongement
automatique aux mêmes conditions à par-
tir du 1er juillet 2020.

Ex-grand espoir de l'Ajax, Abdelhak
Nouri, 22 ans, est plongé dans un état vé-
gétatif  depuis presque trois ans.

Le milieu de terrain, surnommé
"Appie", s'était soudainement écroulé
pendant un match de préparation entre
l'Ajax Amsterdam et le Werder Brême, en
Autriche. La famille du jeune homme a
saisi la commission d'arbitrage de la Fédé-
ration en juin 2018, réclamant une indem-
nisation au club pour payer ses soins à vie.

L'Ajax a peu après accepté d'assumer
l'entière responsabilité concernant le sort
du joueur et a présenté ses excuses aux
proches.

Avec le gel de l'ensemble
des activités sportives
dans le monde en raison
de la pandémie de corona-

virus, l'inquiétude et l'angoisse se sont
emparées des sportifs professionnels
qui essayent, tant bien que mal, de
s'adapter à cette nouvelle donne, par-
ticulièrement après le report du plus
grand événement sportif  de l'année,
les Jeux Olympiques de Tokyo.

Après l'annulation et le report de
l'ensemble des compétitions dans le
monde et au vu des mesures de pré-
caution imposées pour lutter contre
la propagation du coronavirus, les
sportifs se sont retrouvés confinés
chez eux, incapables de poursuivre
leurs entraînements au plus haut ni-
veau, d'où la crainte et l'incertitude de
maintenir leur forme physique après
la fin de cette crise sanitaire.

L'anxiété, que ressentent les
sportifs dans ce contexte particulier,
est une arme à double tranchant, car
elle peut jouer un rôle de catalyseur,
amenant l'athlète à s'armer physique-
ment et psychologiquement pour
surmonter ce sentiment, comme elle
peut, dans le cas contraire, être source
de frustration et avoir un impact né-
gatif  sur le mental de l'athlète qui se
répercute sur leur rendement.

Afin de contrecarrer les effets
destructeurs de ce sentiment qui
ronge les sportifs suite à la suspen-
sion des compétitions et le confine-
ment, de nombreux clubs à travers le
monde ont adopté des mesures spé-
ciales en maintenant une communi-
cation régulière avec leurs joueurs
afin de dissiper leurs inquiétudes face
à cette pandémie qui continue de se
propager. Le coaching mental de-

meure la meilleure option adoptée
par les clubs, dans cette période dif-
ficile, pour apporter un soutien psy-
chologique aux sportifs et les
accompagner tout au long du confi-
nement, où ils poursuivent leur en-
traînement, chacun selon la manière
imposée par sa discipline sportive.

Dans ce sens, le président de
l'Académie marocaine de coaching
mental et sportif, Zakaria Benomar
Fares, a indiqué que la crise sanitaire
que traverse le monde actuellement a
non seulement chamboulé la prépa-
ration et l'entraînement des sportifs
mais a également affecté leur moral
et leur mental, précisant que leur
priorité demeure la bonne prépara-
tion physique et tactique et le main-
tien de leur forme physique et
mentale. Face à cette situation inat-
tendue, M. Benomar Fares a expliqué

que l'intervention du coach mental
devient urgente, afin de transformer
la déception en opportunité d'attein-
dre le succès souhaité, notant que ce
genre de coaching permet à tout
athlète de gérer et contrôler ses émo-
tions et de se motiver, et de se focali-
ser sur ses objectifs lors des
prochaines échéances sportives. Le
président de l'Académie a expliqué
que le mental est essentiel dans la vie
en général et pour les sportifs en par-
ticulier, notant que celui-ci leur per-
met de garder une grande
concentration, se détendre et amélio-
rer leurs performances en évitant le
stress et les pensées négatives.

Interrogé sur le coaching mental
au niveau national, M. Benomar
Fares a fait savoir que la pratique reste
très faible au Royaume, citant à titre
d'exemple quelques rares expériences

notamment de la Fédération royale
marocaine de football et des Fédéra-
tions de golf  et de tennis qui ont
donné de bons résultats.

Il a, dans ce sens, souligné que
l'Académie marocaine de coaching
mental et sportif, créée en mai 2019,
a travaillé à élargir la base des bénéfi-
ciaires du coaching mental au niveau
national en signant plusieurs accords
de partenariat avec l'Amicale des en-
traîneurs marocains, le club de foot-
ball du Racing de Casablanca et le
club de tennis du Tihad sportif.

Il a conclu que la création de cette
académie nationale spécialisée dans
ce domaine visait à faire face aux er-
reurs que pourraient commettre les
clubs et les équipes nationales en rai-
son de la faiblesse ou de l'absence
d'un accompagnement mental des
joueurs et des entraîneurs.

Report des Jeux 
méditerranéens 
d'Oran à 2022 
La 19ème  édition des Jeux méditerranéens (JM-2021), initialement

prévue du 25 juin au 5 juillet 2021 à Oran, a été reportée à 2022,
suite à la propagation de la pandémie du coronavirus, a annoncé

mardi le ministre algérien de la Jeunesse et des Sports, Sid Ali Khaldi.
Suite à la demande du Conseil international des Jeux méditerranéens,

le gouvernement algérien et le Comité international des Jeux méditerra-
néens (CIJM) ont pris la décision commune de reporter, d'une année, les
Jeux méditerranéens d'Oran qui se tiendront désormais en l'an 2022, a
déclaré M. Sid Ali Khaldi.

Cette décision a été prise par les deux parties après consultation et
évaluation exhaustive du contexte prévalant actuellement dans le monde,
marqué par la propagation de la pandémie du COVID-19 qui a conduit
au report de nombreuses manifestations et compétitions sportives inter-
nationales, notamment les Jeux olympiques de Tokyo-2020.

Le ministre a expliqué que "le report des Jeux méditerranéens d'Oran
est motivé essentiellement par le souci commun de réaménager leur pé-
riodicité par rapport au calendrier olympique, de rehausser la qualité des
Jeux et leur rayonnement, ainsi que de préserver la santé des athlètes d'une
part et d'assurer leur préparation optimale à cet important rendez-vous
sportif  d'autre part".

Le coaching
mental, un 
impératif pour
les sportifs à
l'heure du
confinement



Au repos forcé à cause
du coronavirus, le foot-
ball craint une crise fi-
nancière majeure pour

ses clubs, soudain privés de leurs
confortables rentrées d'argent.
Mais cette césure pourrait aussi
permettre une remise en cause sa-
lutaire des dérives du sport-busi-
ness, espèrent certaines figures du
jeu.

"Nous vivons tous une vie à
laquelle nous n'étions pas habitués
et qui nous changera profondé-
ment", a prophétisé samedi l'en-
traîneur italien Carlo Ancelotti
dans un entretien au Corriere dello
Sport.

En dehors des périodes de
guerres mondiales, jamais le foot-
ball européen n'avait ainsi été mis
à l'arrêt total sur tout le continent.

Cette interruption brutale, à
laquelle personne n'était préparée,
a exposé les failles d'un système
grisé par les sommes faramineuses
qu'il brassait mais bien plus fragile
qu'attendu.

A court terme, une cure
d'amaigrissement paraît inévitable:
"Les droits TV vont baisser, les
joueurs et les entraîneurs gagne-
ront moins", a asséné Ancelotti,
actuel entraîneur d'Everton. "Il
faudra vivre avec une autre écono-
mie et un autre foot. Peut-être
meilleur."

Comme lui, d'autres voient
dans cette crise une opportunité:
"La situation actuelle est un dan-

ger, mais c'est aussi une chance, de
voir les paramètres changer un
peu", fait valoir Uli Hoeness.

Pour l'ancien président du
Bayern Munich, le marché des
transferts - qui concentrait le gros
des critiques par ses transactions
souvent aussi folles qu'opaques -
sera le premier visé.

"Les montants des transferts
vont retomber, les sommes ne
pourront pas rester au niveau ac-
tuel dans les deux ou trois pro-
chaines années, parce que tous les
pays sont touchés. Un monde du
football nouveau va vraisembla-
blement émerger", a espéré l'an-
cien dirigeant.

S'engouffrant dans la brèche
des possibles, certains ont ranimé
le serpent de mer d'un plafond sa-
larial, comme le président
d'Amiens, Bernard Joannin.

"70 % de nos charges sont
constituées par notre masse sala-
riale et nos efforts de réforme doi-
vent légitimement être axés sur ce
secteur en s'inspirant de la NBA"
ou des championnats de rugby
français et anglais par exemple, a-
t-il avancé dans le quotidien le
Courrier Picard.

Une piste toutefois hasar-
deuse, selon Jorge Ibarrola, avocat
espagnol spécialisé dans la repré-
sentation et le conseil juridique de
clientèle sportive.

"C'est la Fifa qui devrait se
charger de réguler le marché, de
fixer des plafonds. Et il faudrait

voir si ces mesures sont
conformes avec la réglementation
européenne sur la liberté écono-
mique et la libre circulation des
joueurs", a-t-il averti.

S'ils veulent tirer tous les en-
seignements du choc provoqué
par la pandémie, les clubs devront
aussi réfléchir à l'utilisation des
droits TV et leur répartition.

En Allemagne, la constitution
d'un fonds de secours abondé en
partie par les centaines de millions
d'euros versés chaque année par
les diffuseurs fait son chemin.

"Le système actuel est de plus
en plus remis en cause, parce que
le décalage financier, et par suite
sportif, entre les grands et les pe-
tits clubs devient de plus en plus
grand. Peut-être que cette crise
peut être un catalyseur pour une
nouvelle solidarité", a estimé Jan
Lehmann, responsable commer-
cial du club de Mayence.

"Le coronavirus peut aérer le
football. C'est un bon moment
pour chercher du sens, pour met-
tre de l'ordre", a renchéri José An-
tonio Martin Otin, dit "Peton",
ex-footballeur, journaliste, qui
ajoute qu'une solidarité accrue
renforcerait l'intérêt des compéti-
tions.

Autre aspect clé d'une morali-
sation du football: la question du
calendrier, avec un empilement de
compétitions à l'intérêt discutable
et au gigantisme critiqué.

"La bulle enfle à mesure que la

demande augmente, et le foot a
tué la poule aux œufs d'or, avec
tous ces matches", a rappelé
Carles Murillo, président de la So-
ciété espagnole de l'économie du
sport (SEED), dans les colonnes
du quotidien madrilène As.

Et les instances du football
elles-mêmes commencent à envi-
sager "un pas en arrière", comme
l'a évoqué le président de la Fifa
Gianni Infantino dans La Gaz-
zetta Dello Sport.

Principal promoteur d'une
Coupe du monde à 48 sélections
et d'un Mondial des clubs élargi à
24 équipes, le patron du foot mon-
dial a reconnu la nécessite de
"tournois plus réduits, (avec) peut-
être moins d'équipes (...). Moins
de matches pour protéger la santé
des joueurs".

Reste à savoir si ces belles in-
tentions résisteront aux appétits fi-
nanciers dévorants quand le ballon
roulera à nouveau...

Pape Diouf emporté par le coronavirus 

La FIFA envisage une assistance 
pour le football mondial

La FIFA a confirmé mardi qu'elle réfléchit aux moyens de fournir
"une assistance" au football mondial dans le contexte de propagation de
la pandémie de coronavirus qui a plongé clubs et ligues dans un marasme
financier sans précédent.

L'instance internationale, qui rappelle que sa situation financière est
"solide" avec environ 1,5 milliard de dollars de réserves, "réfléchit aux
possibilités de fournir une assistance à la communauté du football à tra-
vers le monde", a indiqué la FIFA dans un communiqué.

Le 18 mars, au lendemain de l'annonce du report à 2021 de l'Euro de
foot et alors que toutes les compétitions de clubs, nationales comme
continentales, ont été suspendues, la FIFA avait annoncé la création d'un
groupe de travail aux côtés des confédérations continentales pour tra-
vailler sur les conséquences de la crise du coronavirus autour du calen-
drier international et des transferts de joueurs.

Elle avait également évoqué la création d'un "potentiel fonds de sou-
tien" au football mondial.

Des détails concernant ce fonds pourraient être communiqués avant
la fin de semaine, selon des sources concordantes.

Le format exact et les détails de cette assistance "sont actuellement à
l'étude et discutés en collaboration avec les fédérations membres de la
FIFA, les fédérations et les autres partenaires" et doivent être annoncés
dans un "futur proche", a fait savoir l'instance.

Sa fine connaissance du foot-
ball et des footballeurs avait
contribué à ramener l'Olym-
pique de Marseille sur la voie

du succès: Pape Diouf  a été emporté
par le coronavirus mardi, à l'âge de 68
ans.

Il n'y avait qu'un seul Pape à Mar-
seille. Le très populaire dirigeant a
succombé à la pandémie avant de
pouvoir être rapatrié en France. Il est
aussi la première victime officielle du
Covid-19 au Sénégal.

L'avion sanitaire affrété par l'am-
bassade de France était prêt à décoller

pour Nice, où une place l'attendait
dans un hôpital, mais des complica-
tions de l'état de santé de Pape Diouf,
placé sous assistance respiratoire, ont
empêché l'appareil de s'envoler.

L'ancien dirigeant de l'OM s'est
éteint dans un hôpital de Dakar. Le
président sénégalais Macky Sall a
rendu hommage à une "grande figure
du sport" et une "éminence grise du
football", sur Twitter.

"Très triste", Jacques-Henri Ey-
raud, l'actuel président de l'OM, a
salué le "parcours exceptionnel" d'un
"gamin passé par le Sénégal avant

d'arriver à 18 ans à Marseille" et d'y
gravir les échelons, a-t-il dit à l'AFP.

"Signe d'une grande volonté",
Diouf  "est arrivé à un poste difficile,
où on ne trouve pas beaucoup
d'hommes issus de la diversité", pour-
suit Eyraud.

Diouf  "a réussi à tenir son rang
et défendre son club bec et ongles, et
a gagné les cœurs de milliers de sup-
porters", poursuit "JHE".

"Je suis le seul président noir d'un
club en Europe. C'est un constat pé-
nible", regrettait Pape Diouf dans une
interview à Jeune Afrique en 2008,
mais, estimait-il, "à l'image de la so-
ciété européenne et, surtout, fran-
çaise, qui exclut les minorités
ethniques".

C'était surtout un dirigeant avisé.
Son grand rival d'alors, le numéro un
lyonnais Jean-Michel Aulas, avec qui
les joutes verbales furent aiguisées, lui
a d'ailleurs aussi rendu hommage.

"Pape a été un grand président",
a écrit +JMA sur Twitter, "très per-
formant, j'avais un profond respect
pour lui, je m'associe à la peine de
toute sa famille et de tous ses amis".

Il a dirigé le club de 2005 à 2009,
construisant patiemment l'équipe qui
allait finir championne de France en

2010.
Lui avait été mis à l'écart un an

plus tôt pour des conflits internes,
mais c'est bien lui qui avait lancé le
processus, recrutant notamment le
"gagneur" Didier Deschamps
comme entraîneur.

"C'était un grand président, mais
ce sont des mots pompeux, tout ça,
c'était surtout un homme, un vrai, un
homme bien", a dit à l'AFP Louis
Acariès, conseiller du propriétaire de
l'époque, Robert Louis-Dreyfus, qui
avait choisi Pape Diouf  pour diriger
l'OM en 2005.

"Il connaissait le football, les mé-
dias, les agents et les joueurs", résume
l'ancien promoteur de boxe.

Pape Diouf  connaissait et com-
prenait bien aussi les supporters, qui
lui ont rendu hommage par milliers
sur les réseaux sociaux.

"Pape restera à jamais dans le
cœur des Marseillais et l'un des grands
artisans de l'histoire de ce club", écrit
l'OM dans un communiqué, annon-
çant un hommage à venir sur ses mé-
dias.

De nombreux joueurs lui ont
également adressé un ultime coup de
chapeau.

"Il laissera un souvenir unique à

Marseille", a écrit sur Twitter une des
stars de l'OM d'aujourd'hui, Florian
Thauvin, "très triste d'apprendre la
disparition de Pape Diouf".

"Tu étais le meilleur d'entre nous
et un modèle pour moi", a tweeté
Mamadou Niang, buteur du dernier
OM champion de France. "Sache que
tu resteras à jamais dans mon cœur
Pape. Je t'aime."

Diouf  savait communiquer sa
passion pour le foot, dans lequel il a
baigné une grande partie de sa vie.
Arrivé à 18 ans à Marseille, il était
censé embrasser une carrière militaire,
comme son père, mais a vite bifurqué.

Après Sciences Po', il travaille à La
Poste puis devient journaliste, à La
Marseillaise, et suit assez vite l'OM.

Sa connaissance du milieu du bal-
lon rond s'affine, il devient agent de
joueurs, notamment de Didier
Drogba, qui enflamme le Vélodrome
en une saison (2003-2004), et enfin
manager puis président de ce club
qu'il aimait tant, et qui reste inconso-
lable.

Avec la disparition jeudi de Mi-
chel Hidalgo, directeur sportif  des an-
nées Tapie, "ça commence à faire
beaucoup, s'attriste Eyraud. L'OM est
en deuil.
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Après la crise sanitaire, vers
un foot plus vertueux ? 



Débuts de pillages
de supermarchés,
distribution de
bons alimentaires:

la crise sanitaire liée au coro-
navirus est devenue sociale en
Italie, où apparaît une nou-
velle pauvreté mais aussi une
nouvelle solidarité.

"Nous n'avons pas d'ar-
gent pour payer, nous devons
manger!" Le 26 mars à Pa-
lerme, des incidents ont éclaté
dans un supermarché d'où
une vingtaine de personnes
ont tenté de sortir sans payer.

Le maire, Leoluca Or-
lando, a regretté des "mes-
sages inconsidérés sur les
réseaux sociaux qui risquent
de créer un climat de déstabi-
lisation" et a dénoncé des
"présences criminelles et ma-
fieuses dans et derrière ces
faits".

Mais ils sont aussi révéla-
teurs d'une situation de plus
en plus difficile pour des mil-
lions d'habitants en Italie,
après plus de trois semaines
de confinement et de blocage
quasi total du pays.

Pour répondre à l'urgence,
le gouvernement a mis en
place différentes mesures, no-

tamment l'émission de bons
alimentaires distribués par les
communes, d'une valeur glo-
bale de 400 millions d'euros.

A Palerme, 11.000 de-
mandes sont déjà arrivées à la
municipalité, assure le quoti-
dien Il sole 24 ore.

La municipalité de Rome a
également annoncé mardi que
les familles "en situation de
difficulté économique provo-
quée par les mesures de pré-
vention et de limitation de la
diffusion du coronavirus"
pouvaient demander une aide
pour faire les courses.

Celle-ci pourra atteindre
300 euros pour les foyers sans
enfant et jusqu'à 500 euros
pour les foyers d'au moins
cinq personnes.

Plusieurs grandes chaînes
de supermarchés ont par ail-
leurs décidé d'offrir une ré-
duction de 10% aux plus
pauvres, sur les paiements ef-
fectués à l'aide des bons d'ali-
mentation.

Mais malgré les mesures
gouvernementales, l'arrêt de
la grande majorité des entre-
prises, commerces et chan-
tiers du pays a mis en
difficulté de nombreux Ita-

liens. Et la situation s'est en-
core durcie, dans le Mezzo-
giorno surtout, pour toute
une frange de la population
largement dépendante du tra-
vail au noir.

Au bout du compte et
selon une estimation du prin-
cipal syndicat agricole italien

Coldiretti, ce sont 500.000
personnes supplémentaires
qui ont besoin d'aide pour
manger, en plus des 2,7 mil-
lions qui l'an passé avaient bé-
néficié d'aides alimentaires via
des associations comme Cari-
tas ou les Banques alimen-
taires.

Le syndicat fait ainsi état
d'une hausse de 25 à 30% des
demandes d'aides reçues en
mars par ces associations, no-
tamment dans les régions les
plus pauvres du Sud, Sicile,
Calabre ou Campanie.

L'association Banque ali-
mentaire de campanie a ainsi
noté une augmentation de
45% des personnes qui se
sont adressées à elle depuis le
début de la crise, rapporte
l'agence italienne Agi.

"Normalement, nous ser-
vons 152.525 personnes. Mais
se sont ajoutées 70.000 de-
mandes", a raconté le direc-
teur de l'association Roberto
Tuorto, pour qui il faut désor-
mais "faire en sorte que la
crise économique déclenchée
par le virus ne devienne pas
une crise sécuritaire".

Samedi, le quotidien Cor-
riere della Sera évoquait "une

bombe sociale" potentielle et
assurait que la police gardait
un œil sur les réseaux sociaux
et groupes de discussion où
pourraient s'organiser de nou-
velles opérations de pillage
des commerces.

Mais les temps de crise
sont aussi ceux de la solidarité
et de nombreuses initiatives
d'aide aux plus démunis ont
été signalées dans le pays.

A Palerme, sur la plage de
Mondello, a ainsi été installé
un "étal solidaire", où ceux
qui en ont besoin peuvent
prendre de l'eau, des pâtes ou
des produits d'entretien et de
première nécessité, déposés
par des particuliers.

A Rome, sur la petite place
de l'Alberone, dans le sud de
la ville, des produits de base,
pâtes, biscuits, pain et boites
de conserve ont également
été disposés sur la margelle
d'une fontaine avec ce petit
écriteau: "Prenez donc si vous
en avez besoin !"  Et dans la
capitale ou à Naples commen-
cent à apparaître, descendus
des balcons, des paniers rem-
plis accompagnés de ce mes-
sage: "Celui qui peut, met.
Celui qui ne peut pas, prend."
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Il faut faire en
sorte que la crise
économique 
déclenchée 
par le virus ne
devienne pas une
crise sécuritaire

“

Nouvelle pauvreté 
et nouvelles 
solidarités 
en Italie
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HORIZONTALEMENT
1- Un régime végétarien lui serait fatal
2- Principe visqueux – Horreur de pilote de chasse
3- Troubadours
4- Club fassi – Direction – Voyelles
5- Plus neuve – Don de voix
6- Sort du néant
7- Techniciens savants
8- A la bonne vôtre ! – Bradype
9- Sous la croûte – Tracs
10- Créatures - Greffe

VERTICALEMENT
1- Pensée rouge
2- Risques – Provient
3- Mettre au fait
4- Dément – Lance
5- Poignée – Charges utiles
6- Manches – Soldat US
7- Soit de retour
8- Poisson – Annan et les siens – Tête de liste
9- Partirait en débris
10- Tondue - Localisée

Facile Moyen

Difficile Expert

Facile Moyen

Difficile Expert

Rappel des règles 

Remplir chaque carré de 9 cases par des chiffres allant de 1 à 9. 
Aucun de ces chiffres ne doit apparaître deux fois dans la même

case, la même ligne ou la même colonne.

Solution mots croises d’hier

Mots croises Grilles de sudoku

Solution sudoku d’hier
’

’
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N° 3093/PA

N° 3092/PA

N° 3091/PA

N° 3090/PA



ROYAUME DU MAROC
Ministère 

de l’Agriculture, de la
Pêche Maritime, du Déve-

loppement Rural et des
Eaux et Forets

Direction Provinciale De
L’Agriculture De Dakhla 

AVIS D’APPEL D'OFFRES
OUVERT 

N°  04 /DPAD/2020 
Pour Consultation

Architecturale
Le Lundi 27 Avril 2020 à 11
heures, il sera procédé,
dans les bureaux de la Di-
rection Provinciale de
l’Agriculture de Dakhla à
l’ouverture des plis des ar-
chitectes relatifs à l’étude
et suivi architectural du
projet de construction
d’une unité de valorisation
des plantes aromatiques et
médicinales à Tawrta pro-
vince Oued Eddahab.
Le dossier de l’appel d’of-
fres peut être retiré du bu-
reau des marchés de la
Direction Provinciale de
l’Agriculture de Dakhla ou
téléchargé du site
www.marchespublics.gov.
ma
Le budget prévisionnel
maximum, hors taxe, pour
l’exécution des travaux à
réaliser est de 1.083.000,00
dhs (Un million Quatre
Vingt Trois Mille dirhams).
Le contenu ainsi que la
présentation des dossiers
des concurrents doivent
être conformes aux dispo-
sitions des articles 100, 101
et 102  du décret n° 2-12-
349 du 20-03-2013 relatif
aux marchés publics. Les
architectes peuvent : 
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis au bureau
d’ordre de la Direction
Provinciale de l’Agricul-
ture de Dakhla.
- Soit envoyer par courrier
recommandé avec accusé
de réception au bureau
précité
- Soit les remettre au prési-
dent du jury de la consul-
tation architecturale au
début de la séance et avant
l’ouverture des plis.
- Soit transmis leurs dos-
siers, par voie électro-
nique, au maitre
d’ouvrage.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 04 du règle-
ment de la consultation ar-
chitecturale.

N° 3095PA
_____________

ROYAUME DU MAROC 
MINISTERE 

DE L’INTERIEUR
WILAYA DE LA REGION

FES  MEKNES  
CERCLE ZERHONE
CAIDAT OUALILI 

COMMUNE  OUALILI
AVIS D’APPEL

D’OFFRE OUVERT
N° 02/2020 

Le jeudi  30 AVRIL 2020  à
10h du matin, il sera pro-
cédé, dans le bureau de
monsieur le président de la
commune  oualili à l’ou-
verture des plis relatifs à
l’appel d’offres ouvert sur
offre des prix pour  
Travaux de construction
d’un centre féminin au
douar beni meraaz  com-
mune oualili tranche 1,le
dossier d’appel d’offre
peut être retiré au bureau
technique de la commune

oualili, il peut également
télécharger à partir du por-
tail des marchés de l’Etat :
http://www.marchespu-
blics.gov.ma/marchespu-
blics/.
*Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme de
10.000 ,00 dhs (DIX  Mille
DIRHAMS).
*L’Estimation des couts
des prestations établis par
le maitre d’ouvrage est
fixée  à la somme de
187.870,32DHS (cent qua-
tre vingt sept mille huit
cent soixante dix dirhams
32 cts)
Le contenu ainsi que la
présentation du dossier
des concurrents doivent
être conformes aux dispo-
sitions des articles 27 et 29
et 31 du Décret n° 2-12-349
du 8 JOUMADA I  (20
Mars  2013 ) fixant les
conditions et les formes de
passation des marchés de
l’État, ainsi que certaines
dispositions relatives à
leur contrôle et à leur ges-
tion..
Les concurrents peuvent:
• Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau du service technique
au siège de la commune
oualili. 
• Soit les envoyer par
courrier recommandé avec
accusé de réception au bu-
reau précité.
• Soit les remettre au Pré-
sident de la commission
d’appel d’offres au début
de la  séance et avant l’ou-
verture des plis.
• Soit les envoyer par
courrier électronique 
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 4 du règlement
de consultation.

N° 3096/PA
_____________

ROYAUME DU MAROC
MINISTERE 

DE L’EQUIPEMENT
DU TRANSPORT DE LA

LOGISTIQUE ET DE
L’EAU

DIRECTION PROVIN-
CIALE DE KHEMISSET

AVIS D’APPEL 
D’OFFRES OUVERT

N°: 16/2020/KH
Le 19/05/2020 à 11h00, il
sera procédé dans les bu-
reaux de Mr le Directeur
Provincial de l’Equipe-
ment du Transport de la
Logistique et de l’Eau  de
Khémisset à l’ouverture
des plis relatifs à l’appel
d’offres Ouvert sur offres
de prix pour : 
Travaux de revêtement et
du traitement de l’environ-
nement sur diverses sec-
tions du réseau routier de
la DPETLE de Khémisset,
(Plan de Compagne 2020)
Province de Khémisset.
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré gratuite-
ment du Bureau des  Mar-
chés de la DPETLE de
Khémisset, Rue Kadi
Ayad, il peut également
être téléchargé à partir du
portail des marchés de
l'Etat : www.marchespu-
blics.gov.ma 
Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme de
: 50.000,00 DH (Cinquante
mille  Dirhams).
L’estimation des coûts des
prestations établi par le
maître d’ouvrage est fixé  à

la  somme de : Deux mil-
lions neuf cent neuf mille
quarante dirhams
(2.909.040,00 dhs ) 
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions des articles
27,29, 31 et 148 du décret
n°2-12-349 relatif aux mar-
chés publics. 
Les concurrents peuvent :
- Soit envoyer, par courrier
recommandé avec accusé
de réception au bureau
précité ;
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau des Marchés de la
Direction Provinciale de
l’Equipement du Trans-
port  de la Logistique et de
l’Eau de Khémisset, Rue
Kadi Ayad.;
- Soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
- Soit les envoyer, par voie
électronique, dans le por-
tail des marchés publics.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 4 du règlement
de consultation.

N° 3097/PA
_____________

ROYAUME DU MAROC
MINISTERE 

DE L’EQUIPEMENT
DU TRANSPORT DE LA

LOGISTIQUE ET DE
L’EAU

DIRECTION PROVIN-
CIALE DE KHEMISSET

AVIS D’APPEL 
D’OFFRES OUVERT

N°: 17/2020/KH
Le 19/05/2020 à 11h30mn,
il sera procédé dans les bu-
reaux de Mr le Directeur
Provincial de l’Equipe-
ment du Transport de la
Logistique et de l’Eau  de
Khémisset à l’ouverture
des plis relatifs à l’appel
d’offres Ouvert sur offres
de prix pour : 
Réalisation des Essais de
contrôle des travaux du
Plan de Compagne 2020.
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré gratuite-
ment du Bureau des  Mar-
chés de la DPETLE de
Khémisset, Rue Kadi
Ayad, il peut également
être téléchargé à partir du
portail des marchés de
l'Etat : www.marchespu-
blics.gov.ma
Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme de
: 1.000,00 DH (Mille  di-
rhams).
L’estimation des coûts des
prestations établi par le
maître d’ouvrage est fixé  à
la  somme de : Quarante-
et-un mille neuf cent vingt-
huit dirhams
(41.928,00dhs) 
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions des articles
27,29, 31 et 148 du décret
n°2-12-349 relatif aux mar-
chés publics. 
Les concurrents peuvent :
- Soit envoyer, par courrier
recommandé avec accusé
de réception au bureau
précité ;
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau des Marchés de la

Direction Provinciale de
l’Equipement du Trans-
port  de la Logistique et de
l’Eau de Khémisset, Rue
Kadi Ayad.;
- Soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
- Soit les envoyer, par voie
électronique, dans le por-
tail des marchés publics.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 4 du règlement
de consultation.

N° 3098/PA
_____________

ROYAUME DU MAROC
MINISTERE 

DE L’EQUIPEMENT
DU TRANSPORT DE LA

LOGISTIQUE ET DE
L’EAU

DIRECTION PROVIN-
CIALE DE KHEMISSET

AVIS D’APPEL 
D’OFFRES OUVERT

N°: 18/2020/KH
Le 19/05/2020 à 12h00mn,
il sera procédé dans les bu-
reaux de Mr le Directeur
Provincial de l’Equipe-
ment du Transport de la
Logistique et de l’Eau  de
Khémisset à l’ouverture
des plis relatifs à l’appel
d’offres Ouvert sur offres
de prix pour : 
Travaux d’entretien des
maisons cantonnières rele-
vant de la DPETLE de
Khémisset.
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré gratuite-
ment du Bureau des  Mar-
chés de la DPETLE de
Khémisset, Rue Kadi
Ayad, il peut également
être téléchargé à partir du
portail des marchés de
l'Etat : www.marchespu-
blics.gov.ma
Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme de
: 10.000,00 DH (Dix mille
dirhams).
L’estimation des coûts des
prestations établi par le
maître d’ouvrage est fixé  à
la  somme de : Cent treize

mille dix dirhams (113
010,00dhs) 
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions des articles
27,29, 31 et 148 du décret
n°2-12-349 relatif aux mar-
chés publics. 
Les concurrents peuvent :
- Soit envoyer, par courrier
recommandé avec accusé
de réception au bureau
précité ;
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau des Marchés de la
Direction Provinciale de
l’Equipement du Trans-
port  de la Logistique et de
l’Eau de Khémisset, Rue
Kadi Ayad.;
- Soit les remettre au prési-
dent de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
- Soit les envoyer, par voie
électronique, dans le por-
tail des marchés publics.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 4 du règlement
de consultation.

N° 3099/PA
_____________

Royaume du Maroc  
Ministère de la Culture

de la Jeunesse 
et des Sports
Département
de la Culture 

Direction  Régionale
Souss-Massa

AVIS D’APPEL 
D’OFFRES OUVERT
N° 02/DRCSM/2020

(RESERVE A LA PETITE
ET MOYENNE 
ENTREPRISE)

Le 28/04/2020 à 10h, il
sera procédé, dans les bu-
reaux de Monsieur le Di-
recteur Régional de la
Culture à Souss Massa, à
l’ouverture des plis relatifs
à l’Appel d’Offres sur of-
fres de prix pour: Entretien
et Nettoyage des établisse-
ments culturels relevant de
la Direction Régionale de

la Culture à Souss Massa
(lot unique).  
Le  dossier d’Appel d’Of-
fres peut-être retiré au bu-
reau d’ordre de la
Direction Régionale de la
Culture à Souss Massa,
2ème étage, Immeuble RA-
NINO, Lot 1896, Avenue
Hassan Ier ,Hay Elmassira,
– AGADIR, il peut être té-
léchargé à partir du portail
des marchés de l'état
http://www.marchespu-
blics.gov.ma .
Le cautionnement provi-
soire est fixé : 30 000,00 Di-
rhams (Trente mille DHS).
L’estimation du coût des
prestations établies par le
maître d’ouvrage est fixée
à la somme de: Un Million
Quatre Cent Vingt Trois
Mille Six Cent Cinquante
Six Dirhams et Zéro Cen-
times TTC (1 423 656,00
DH TTC).
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions des articles 27,
29 et 31 du décret n° 2-12-
349 du 8 Joumada I (20
mars 2013) relatif aux mar-
chés publics.
Les concurrents peuvent :

-Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis au bureau
d’ordre de la Direction Ré-
gionale de la Culture à
l’adresse sus-indiquée. 
-Soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception à
l’adresse précitée.
- Soit déposer les plis par
voie électronique confor-
mément à l’arrête du mi-
nistre de l’économie et des
Finances n°20-14 du 4 sept
2014.
- Soit les remettre, au pré-
sident de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 9 du règlement
de la consultation.

N° 3100/PA
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ROYAUME DU MAROC
MINISTERE DE L’AGRI-

CULTURE, DE LA
PECHE MARITIME, DU

DEVELOPPEMENT
RURAL ET DES EAUX

ET FORETS 
DIRECTION DE L’ENSEI-
GNEMENT DE LA FOR-

MATION ET DE LA
RECHERCHE

INSTITUT TECHNIQUE
AGRICOLE DE SAHEL

BOUTAHAR TAOUNATE
AVIS D’APPEL 

D’OFFRES OUVERT
N° 01/2020

Le 30-04-2020 à 10H, il sera
procédé, dans le bureau de
Directeur de l’Institut tech-
nique Agricole de Sahel
Boutahar Taounate  à l’ou-
verture des plis relatifs à
l’appel d’offres sur offres
de prix relatif aux Travaux
d’aménagement d’un ves-
tiaire et un foyer des élèves
à l’Institut Technique Agri-
cole de Sahel Boutaher de
Taounate. Durant l’exer-
cice 2020. 
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré à  partir du
bureau de directeur de
l’ITA de Sahel Boutahar
Taounate, il peut égale-
ment être téléchargé à par-
tir de l’adresse
électronique suivante :
www.marchespublics.gov.
ma.  
Le cautionnement provi-

soire est fixé à la somme de
: (8.000,00 DHS)  Huit
mille  dirhams. 
L’estimation du coût des

prestations est fixée à la
somme de : (271.488 ,79

DHS)  Deux cent soixante
et onze  mille quatre cent
quatre vingt huit dirhams,
79cts.
Le contenu, la présentation
ainsi que le dépôt des dos-
siers des concurrents doi-
vent être conformes aux
dispositions des articles 27,
29 et 31du décret n° 2-12-
349 relatif aux marchés pu-
blics.
Les concurrents peuvent :
- soit envoyer leurs enve-
loppes  par courrier recom-
mandé avec accusé de
réception, au bureau pré-
cité ;
- soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le Bu-
reau de l’Institut
Technique Agricole de
Sahel Boutahar Taounate ;
-  Soit les remettre au pré-
sident de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
- Soit par voie électronique
à partir du portail des mar-
chés publics www.mar-
chéspublics.gov.ma
Les pièces justificatives à
fournir sont celle prévues
par l’article n° 4  du règle-
ment de consultation 

N° 3101/PA
_____________

ROYAUME DU MAROC
MINISTERE DE L’DUCA-

TION NATIONALE 
DE LA FORMATION

PROFESSIONNELLE, DE
L'ENSEIGNEMENT 

SUPERIEURE ET DE LA
RECHERCHE 

SCIENTIFIQUE
ACADEMIE REGIO-

NALE D’EDUCATION
ET DE FORMATION

DE FES-MEKNES
DIRECTION PROVIN-

CIALE D’IFRANE
AVIS D’APPEL D’OF-

FRES OUVERT 
(SEANCE PUBLIQUE)

Le Vendredi 24/04/2020 à
partir de 10h00 Il sera pro-
cédé au siège de la Direc-
tion Provinciale de
l’Académie Régionale
d’Éducation de Formation
Fès- Meknès à Ifrane quar-
tier Ryad, BP 217 Ifrane, à
l’ouverture des plis relatif
aux appels d’offres ouvert
sur offre de prix suivants :
- AO n° 10/2020 relatif à :

Études techniques et suivi
des travaux d’aménage-
ment et de réhabilitation
de douze établissements
scolaires relevant de la di-
rection provinciale de
l’AREF Fès-Meknès à
Ifrane en lot unique –Pro-
vince d’Ifrane-. Pour le-
quel le montant de
l’estimation du Maitre
d’Ouvrage en Dhs TTC est
de 201 000.00 dhs (deux
cent et un mille dhs et 00
CTS). L’agrément de-
mandé pour cet appel d’of-
fres est D15 et D16.
- AO n° 11/2020 relatif à :
Études techniques et suivi
des travaux d’aménage-
ment et de réhabilitation
de treize écoles primaires
relevant de la direction
provinciale de l’AREF Fès-
Meknès à Ifrane en lot
unique –Province d’Ifrane-
. Pour lequel le montant de
l’estimation du Maitre

d’Ouvrage en Dhs TTC est
de 191 400.00 dhs (Cent
quatre-vingt et onze mille
quatre cent dhs et 00 CTS).
L’agrément demandé pour
cet appel d’offres est D15
et D16.
- AO n° 12/2020 relatif à :
Études techniques et suivi
des travaux d’aménage-
ment et de réhabilitation
de quatorze écoles pri-
maires relevant de la direc-
tion provinciale de l’AREF
Fès-Meknès à Ifrane en lot
unique –Province d’Ifrane-
. Pour lequel le montant de
l’estimation du Maitre
d’Ouvrage en Dhs TTC est
de 207 720.00 dhs (deux
cent sept mille sept cent
vingt dhs et 00 CTS).
L’agrément demandé pour
cet appel d’offres est D15
et D16.
- AO n° 13/2020 relatif à :
Études techniques et suivi
des travaux d’aménage-
ment et de réhabilitation
de six lycées qualifiants re-
levant de la direction pro-
vinciale de l’AREF Fès
Meknès à Ifrane en lot
unique –Province d’Ifrane-
Pour lequel le montant de
l’estimation du Maitre
d’Ouvrage en Dhs TTC est
de  37 560,00 dhs (Trente
sept mille cinq cent
soixante dirhams et 00
CTS). L’agrément de-
mandé pour cet appel d’of-
fres est D15 et D16.
- AO n° 14/2020 relatif à :
suivi technique des tra-
vaux d'extension des
écoles Rtaha à la CT Azrou
et Aine Lahnouche à la CT

Tizguite par quatre salles
de classe normales cha-
cune et l'école Adarouche à
la CT Tigrigra par une can-
tine scolaire en lot unique
- province d’Ifrane-. Pour
lequel le montant de l’esti-
mation du Maitre d’Ou-
vrage en Dhs TTC est de 24
000.00 dhs (Vingt-quatre
mille dirhams et 00 CTS).
L’agrément demandé pour
cet appel d’offres est D15
et D16.
- AO n° 15/2020 relatif à :
études techniques et suivi
des travaux de construc-
tion du centre provincial
de la deuxième chance à la
CT d’azrou en lot unique -
province d’Ifrane- Pour le-
quel le montant de l’esti-
mation du Maitre
d’Ouvrage en Dhs TTC est
de 31 080.00 dhs (Trente et
un mille quatre vingt di-
rhams et 00 CTS). L’agré-
ment demandé pour cet
appel d’offre est D15 et
D16.
AO n° 16/2020 relatif à :
études techniques et suivi
des travaux de construc-
tion du lycée collégial Sidi
El Mekhfi à la CT Sidi El
Mekhfi en lot unique - pro-
vince d’Ifrane- Pour lequel
le montant de l’estimation
du Maitre d’Ouvrage en
Dhs TTC est de 102 240.00
dhs (Cent deux mille deux
cent quarante dirhams et
00 CTS). L’agrément de-
mandé pour cet appel d’of-
fre est D15 et D16.
Le dossier des consulta-
tions architecturales peut
être retiré au Bureau des

marchés de la Direction
Provinciale de l’AREF Fes-
Meknes à Ifrane, il peut
également être téléchargé à
partir du portail des mar-
chés publics www.mar-
chespublics.gov.ma
Le contenu, la présentation
et le dépôt des dossiers des
concurrents doivent être
conformes aux disposi-
tions des articles 27 ; 29 et
31 du décret n° 2-12-349 du
8 joumada I 1434 (30 mars
2013) relatif aux marchés
publics 
Les concurrents peuvent :
- Soit envoyer leurs plis,
par courrier recommandé
avec accusé de réception
au Bureau des marchés de
la Direction Provinciale de
l’AREF Fes-Meknes à
Ifrane.
- Soit les déposer contre ré-
cépissé dans le Bureau pré-
cité.
- soit déposer par voie élec-
tronique sur le portail des
marchés publics
www.marchespublics.gov.
ma
- Soit les remettre, séance
tenante, au président du
jury de la consultation ar-
chitecturale au début de la
séance et avant l’ouverture
des plis.              
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article 7 du règlement
de consultation.
Les pièces fournies doivent
être originales ou copies
certifiées conformes à l’ori-
ginal de moins de trois
mois
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Constitution de la société
CHOUKAIRI 

MOHAMMED SARL AU
Aux termes d’un acte sous
seing privé, il a été établi
les statuts d’une société à
responsabilité limitée aux
caractéristiques suivantes :
Dénomination : Société
CHOUKAIRI MOHAM-
MED S.A.R.L AU
Objet :
• ETUDES DES PROJETS
AGRICOLES;
Durée  : 99 ans
Siège social : DR LAMHA-
RAT GOURAANI SAFI.   
Le capital social est fixé à
la somme de 100.000, 00 de
dirhams ; il est divisé en 1
000 parts de 100dhs cha-
cune entièrement libérées
en numéraire attribués
par:
Mme. BENSADEK ME-
RYAM : 1000 Parts
Soit un total de 1000 Parts
Gérance: la société est
nommée en qualité de  gé-
rante, Mme. BENSADEK
MERYAM
Année sociale : du 01 jan-
vier au 31 décembre de
chaque année.
Le N° du registre du com-
merce : 10345 du  01 Avril
2020

N° 3105/PA
_____________

Royaume du Maroc
Ministère 

de l’Agriculture, 
de la Pêche Maritime, du
Développement Rural et

des Eaux et Forêts
Département des Eaux

et Forêts.
Direction Régionale des

Eaux Forêts et de la Lutte
Contre la Désertification

de Rabat- Salé-Zemmour-
Zaers.

Direction Provinciale des
Eaux et Forêts 

et de la Lutte Contre
la Désertification

de Rabat
Avis d'Appel d'Offres 

Ouvert n°
36/2020/DPEFLCD-Rbt

Le 04/05/2020 à 10:00 il
sera procédé, dans le bu-
reau du Directeur de la Di-
rection Provinciale des
Eaux et Forêts et de la lutte
Contre la Désertification
de Rabat sis à Km 8,3 Ave-
nue Mohamed VI Dar Es-
salam Suissi – RABAT à
l’ouverture des plis relatifs
à l’appel d’offres sur offres
de prix, pour  prestation
de désignation de la main
d’œuvre pour la Direction
Provinciale des Eaux et Fo-

rêts et de la Lutte Contre la
Désertification de Rabat. 
Le dossier d’appel d’offres
peut être retiré au Bureau
d'ordre de La Direction
Provinciale des Eaux et Fo-
rêts et de la lutte Contre la
Désertification de Rabat
sis à Km 8,3 Avenue Mo-
hamed VI Dar Essalam
Suissi – RABAT, il peut
également être téléchargé
à partir du portail des mar-
chés publics à partir de
l’adresse électronique sui-
vante : www.marchespu-
blics.gov.ma. 
Le cautionnement provi-
soire est fixé à la somme de
: vingt mille Dirham (20
000,00 Dh)
L’estimation des coûts des
prestations établie par le
maître d’ouvrage est fixée
à la somme de  deux cent
cinq mille quatre cent qua-
tre-vingt-huit dirhams
quatre-vingt six centimes
(205.488,86 Dh)
Le contenu, la présenta-
tion ainsi que le dépôt des
dossiers des concurrents
doivent être conformes
aux dispositions des arti-
cles n°27, 29 et 31 du dé-
cret n° 2.12.349 relatif aux
marchés publics.
Les concurrents peuvent :
• Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le Bu-
reau d’Ordre de La
DPEFLCD de Rabat sis à
Km 8,3 Avenue Mohamed
VI Dar Essalam Suissi –
RABAT
• Soit les envoyer par
courrier recommandé avec
accusé de réception au bu-
reau précitée ;
• Soit les remettre au pré-
sident de la commission
d’appel d’offres au début
de la séance et avant l’ou-
verture des plis.
• Soit les déposer par voie
électronique.
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l’article n°10-11 du rè-
glement de consultation.

N° 3106/PA
_____________

ROYAUME DU MAROC
MINISTERE 

DE  L’INTERIEUR
PROVINCE D’AZILAL
GROUPEMENT DES
COMMUNES  HAUT

ET MOYEN ATLAS
D’AZILAL

AVIS D'APPEL 
D'OFFRES OUVERT

N° : 01
/2020/B.G.C/P.AZ

Le 28 Avril 2020  à 10

heures il sera procédé,
dans les bureaux de Mon-
sieur le Président du Grou-
pement des Communes
Haut et Moyen Atlas
d’Azilal à l'ouverture des
plis relatifs aux appels
d'offres sur offres de prix
pour : Achat de carburants
pour le fonctionnement
des véhicules et engins du
Groupement des Com-
munes Haut et Moyen
Atlas d’Azilal.
Le dossier d'appel d'offres
peut être retiré au bureau
du Chef de la Division du
budget et marché au Secré-
tariat Général de la Pro-
vince d'Azilal, il peut
également être téléchargé
à partir du portail des mar-
chés de l’état www.mar-
chéspublics.gov.ma
Le cautionnement provi-

soire est fixé à la somme de
: Vingt-sept mille dirhams,
00 Cts (27.000,00 DH).
L’estimation des couts des
prestations établie par le
maitre d’ouvrage est fixée
à la somme de : Un million
cent quatre-vingt-dix-sept
mille huit cent treize di-
rhams, 54 Cts (1.197.813,54
DH).
Les concurrents doivent

être conformes aux dispo-
sitions des articles 27, 29,et
31 du décret n° 2-12-349
du 8 Joumada I  1434
(20/03/2013) relatif aux
marchés publics. 
Les concurrents peuvent :
- Soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception au
bureau précité ;
- Soit les envoyer par voie
électronique dans le por-
tail du marché publics ;
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau du Chef de la
Division du budget et
marchés au Secrétariat Gé-
néral de la Province d'Azi-
lal ;
- Soit les remettre au Prési-
dent de la commission
d'appel d'offre au début de
la séance et avant l'ouver-
ture des plis ;
Les pièces justificatives à

fournir sont celles prévues
par l'article 4 du règlement
de consultation.
N/B : Cet appel d’offres
ouvert est réservé à la pe-
tite et moyenne entreprise

N° 3107/PA
_____________

ROYAUME DU MAROC
MINISTERE

DE  L’INTERIEUR

PROVINCE D’AZILAL
GROUPEMENT DES
COMMUNES  HAUT

ET MOYEN ATLAS
D’AZILAL

AVIS D'APPEL 
D'OFFRES OUVERT

N° :02 /2020/B.G.C/P.AZ
Le 28 Avril 2020 à

11heures il sera procédé,
dans les bureaux de Mon-
sieur le Président du
Groupement Haut et
Moyen Atlas d’Azilal à
l'ouverture des plis relatifs
aux appels d'offres sur of-
fres de prix pour : Loca-
tion des engins pour
ouverture et aménage-
ment des pistes, Province
d’Azilal.
Le dossier d'appel d'offres
peut être retiré au bureau
du Chef de la Division
d’équipement au Secréta-
riat Général de la Province
d'Azilal, il peut également
être téléchargé à partir du
portail des marchés de
l’état www.marchéspu-
blics.gov.ma
Le cautionnement provi-

soire est fixé à la somme
de : Vingt mille dirhams,
00 Cts (20.000,00 DH).
L’estimation des couts des
prestations établie par le
maitre d’ouvrage est fixée
à la somme de : Neuf cent
trente-huit mille quatre
cent dirhams, 00 Cts
(938.400,00 DH).
Les concurrents doivent

être conformes aux dispo-
sitions des articles 27, 29 et
31 du décret n° 2-12-349
du 8 Joumada I  1434
(20/03/2013)  relatif aux
marchés publics. 
Les concurrents peuvent :
- Soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception au
bureau précité ;
- Soit les envoyer par voie
électronique dans le por-

tail du marché publics ;
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau du Chef de la
Division du budget et
marchés au Secrétariat Gé-
néral de la Province d'Azi-
lal ;
- Soit les remettre au Prési-
dent de la commission
d'appel d'offre au début
de la séance et avant l'ou-
verture des plis ;
Les pièces justificatives à

fournir sont celles prévues
par l'article 4 du règlement
de consultation.
N/B : Cet appel d’offres
ouvert est réservé à la pe-
tite et moyenne entreprise

N° 3108/PA
_____________

ROYAUME DU MAROC
MINISTERE

DE L’INTERIEUR
PROVINCE D’AZILAL
GROUPEMENT DES
COMMUNES HAUT
ET MOYEN ATLAS

D’AZILAL
AVIS D'APPEL 

D'OFFRES OUVERT N° :
03/2020/B.G.C/P.AZ

Le 28 Avril 2020  à 12
heures il sera procédé,
dans les bureaux de Mon-
sieur le Président du
Groupement Haut et
Moyen Atlas d’Azilal à
l'ouverture des plis relatifs
aux appels d'offres sur of-
fres de prix pour : Acquisi-
tion des pièces de
rechange et pneumatique
pour les engins du Grou-
pement  des Communes
Haut et Moyen Atlas
d’Azilal.
Le dossier d'appel d'offres
peut être retiré au bureau
du Chef de la Division du
Budget et Marches au Se-
crétariat Général de la Pro-
vince d'Azilal, il peut
également être téléchargé
à partir du portail des

marchés de l’état
www.marchéspublics.gov.
ma
Le cautionnement provi-

soire est fixé à la somme
de : Vingt-quatre mille di-
rhams, 00 Cts (24.000,00
DH).
L’estimation des couts des
prestations établie par le
maitre d’ouvrage est fixée
à la somme de : Un million
trente mille sept cent
soixante-seize dirhams, 00
Cts (1.030.776,00 DH).
Les concurrents doivent

être conformes aux dispo-
sitions des articles 27, 29 et
31 du décret n° 2-12-349
du 8 Joumada I 1434
(20/03/2013) relatif aux
marchés publics. 
Les concurrents peuvent :
- Soit les envoyer par cour-
rier recommandé avec ac-
cusé de réception au
bureau précité ;
- Soit les envoyer par voie
électronique dans le por-
tail du marché publics ;
- Soit déposer contre récé-
pissé leurs plis dans le bu-
reau du Chef de la
Division du Budget et
Marches au Secrétariat Gé-
néral de la Province d'Azi-
lal ;
- Soit les remettre au Prési-
dent de la commission
d'appel d'offre au début
de la séance et avant l'ou-
verture des plis ;

Les échantillons exigés
par le dossier d’appel d’of-
fres doivent être déposés
à la DBM à la Province
d’Azilal au plus tard le 27
Avril 2020 à 16 h 30 min
Les pièces justificatives à
fournir sont celles prévues
par l'article 4 du règlement
de consultation.
N/B : Cet appel d’offres
ouvert est réservé à la pe-
tite et moyenne entreprise
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